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PRÉFACE 


La  Language  Services  Branch  du  ministère  de  l’Éducation  est  heureuse  de  mettre  cette 
unité  d’enseignement  à votre  disposition. 

Cette  unité  renferme  un  éventail  d’idées  et  d’activités  dont  vous  pourrez  vous  inspirer  pour 
permettre  à vos  élèves  d’atteindre  les  objectifs  prescrits  au  programme  d’études  sociales. 
Elle  se  veut  également  un  outil  efficace  pour  développer  les  compétences  langagières  de  vos 
élèves. 

Cette  unité  vous  est  présentée  à titre  d’exemple.  À vous  de  décider  à quel  moment  vous 
voudrez  incorporer  dans  vos  stratégies  pédagogiques  les  idées  et  les  activités  qu’elle 
renferme. 

Je  vous  souhaite  donc  plein  succès  dans  la  poursuite  réussie  de  cet  objectif  qui  nous  tient 
tous  à cœur  : assurer  à la  jeunesse  albertaine  une  éducation  où  préside  l’excellence.  Bonne 
chance! 


Gérard  Bissonnette 
Directeur  par  intérim 
Language  Services  Branch 
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DIRECTIVES  GÉNÉRALES 


Aperçu 


Cette  unité  s’adresse  aux  élèves  en  immersion.  Elle  a été  conçue  pour  répondre  aux 
objectifs  du  sujet  A,  du  programme  d’études  sociales  de  7®  année,  intitulé  : La  culture.  Il 
est  bien  entendu  que  les  enseignants  devront  l’adapter  pour  répondre  au  niveau  et  aux 
besoins  de  leurs  élèves. 

CADRE  CONCEPTUEL 

Lors  de  la  conceptualisation  de  cette  unité,  on  a tenu  compte  de  plusieurs  facteurs 
importants  : 

• Tout  d’abord  le  programme  requiert  que  l’étude  de  la  culture  se  fasse  à partir  du  VÉCU 
des  élèves  et  de  leur  environnement  immédiat  (école,  famille,  communauté).  Ceci  est 
un  facteur  primordial.  Les  films  fixes  de  la  trousse  «L’individu  dans  la  société» 
fournissent  des  exemples  de  la  vie  de  tous  les  jours  et  peuvent  servir  à déclencher  des 
activités  concrètes  et,  on  l’espère,  signifiantes.  Ils  permettent  de  faire  des  compa- 
raisons avec  le  vécu  des  élèves  et  d’aborder,  de  façon  concrète,  les  concepts  plus 
abstraits  reliés  à la  culture. 

• Les  CONCEPTS  et  GÉNÉRALISATIONS  au  programme  représentent  le  deuxième 
facteur  dont  on  a tenu  compte  dans  la  conceptualisation  de  cette  unité.  La  culture 
comme  mode  de  vie  appris  et  partagé  par  un  groupe  de  gens,  la  communication, 
l’interaction,  la  socialisation,  les  rôles,  les  valeurs  et  croyances,  et  l’identité  sont  à la 
base  de  l’élaboration  des  leçons. 

Finalement,  il  est  apparu  essentiel,  pour  que  les  élèves  arrivent  à comprendre  ce  qu’est 
la  culture,  de  leur  faire  voir  le  RAPPORT  ENTRE  LES  DIFFÉRENTES  COMPOSAN- 
TES étudiées.  Des  tableaux  synthèses,  élaborés  à partir  des  activités  faites  antérieu- 
rement, permettent  aux  élèves  de  voir  les  liens  et  de  faire  ces  rapports. 

Le  cadre  conceptuel  sur  lequel  est  basé  le  document  se  résume  ainsi  : 

• La  CULTURE  est  un  MODE  DE  VIE  appris  et  partagé. 
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• La  COMMUNICATION  a différents  buts  et  formes;  elle  permet  d’acquérir,  de  partager 
et  de  contribuer  à la  culture;  elle  permet  l’interaction. 

• L’INTERACTION  facilite  et  détermine  la  variété  des  RÔLES  et  le  COMPORTEMENT 
des  individus.  L’interaction  favorise  le  conformisme.  Les  rôles  et  le  comportement 
permettent  l’ORDRE  dans  la  société  et  détermine  la  PLACE  et  l’ APPARTENANCE  de 
l’individu  à la  société  canadienne. 

La  communication  et  l’interaction  véhiculent  des  valeurs  et  des  croyances,  mènent  à 
la  SOCIALISATION  des  individus  et  influencent  leur  COMPORTEMENT 
(individualisme  ou  conformisme)  et  leur  IDENTITÉ. 

PLAN 

Le  plan  à la  page  xii  montre  comment  ce  cadre  conceptuel  se  traduit  par  l’organisation  et  le 
contenu  des  leçons. 

À la  fin  de  l’unité,  les  élèves  arrivent  à comprendre  les  liens  et  les  rapports  entre  les 
différents  concepts  et  le  thème  de  la  culture,  au  moyen  d’un  schéma  développé  tout  au  long 
de  l’unité. 

L’amorce  vise  essentiellement  à éveiller  la  curiosité  de  l’élève,  à le  motiver  et  à introduire 
le  thème  à l’étude.  Les  leçons  2 à 13  développent  les  concepts  : communication,  interaction, 
socialisation  et  identité.  Les  activités  culminantes  permettent  de  finir  l’étude  «en  beauté». 

Un  cahier  de  l’élève  accompagne  ce  guide. 

POINTS  ESSENTIELS 

Avant  d’entreprendre  l’enseignement  de  cette  unité,  il  est  important  de  tenir  compte  des 
points  suivants  : 

• Le  thème  «La  culture»  doit  rester  concret  pour  des  jeunes  de  7®  année.  Il  faut  donc  les 
motiver  dès  le  début,  garder  l’apprentissage  intéressant  et  les  faire  participer  le  plus 
possible.  La  dernière  leçon.  Leçon  14  ; «Le  musée  de  l’adolescent»,  qui  est  suggérée  en 
synthèse  dans  cette  unité,  pourrait  également  se  faire  au  début  de  l’unité,  en  tant 
qu’amorce  et  pour  motiver  les  élèves. 
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• Il  est  essentiel  que  les  enseignants  aient,  pour  débuter  l’unité,  le  film  LA  TERRE  EST 
HABITÉE  (ONF)  et  l’utilisent  comme  il  est  suggéré  à la  leçon  1.  Ce  film  sert  de  point 
de  départ  pour  l’introduction  du  thème  «La  culture»»  et  des  différents  concepts.  Il  fait 
également  le  lien  entre  les  parties  de  l’unité  et  les  activités  de  synthèse.  Il  est  à noter 
que  le  LANGAGE  du  film  est  assez  DIFFICILE  pour  des  élèves  en  immersion,  ce  qui 
nous  amène  au  point  suivant. 

• En  immersion,  il  est  ABSOLUMENT  NÉCESSAIRE  de  préparer  les  élèves  à Tavance  à 
l’écoute,  au  visionnement  ou  à la  lecture  de  documents.  Il  faut  se  rappeler  que  le 
français  n’est  pas  la  langue  maternelle  des  élèves  d’immersion  et  que  leur  niveau  de 
développement  linguistique  en  français  n’est  pas  équivalent  à celui  qu’on  s’attendrait 
d’un  jeune  francophone.  Les  enseignants  chargés  d’enseigner  les  études  sociales  en 
immersion  enseignent  également  la  langue  seconde.  Il  vous  appartient  donc  de  juger 
du  niveau  linguistique  de  vos  élèves  et  d’en  faire  une  corrélation  avec  le  niveau  de 
langue  des  ressources  utilisées.  Ainsi  vous  aurez  à décider  : 

a)  si  la  ressource  peut  être  utilisée  telle  quelle  (ce  qui  est  rare); 

b)  des  mots,  concepts  et  expressions  à introduire  A L’AVANCE,  afin  de  permettre  aux 
élèves  de  pouvoir  «suivre»  ensuite,  et  LA  FAÇON  de  les  introduire  (affiches,  mots 
sur  cartons,  expériences  précédentes,  illustrations,  jeux,  etc.); 

c)  s’il  est  nécessaire  de  PRÉPARER  UN  RÉSUMÉ  simplifié  de  la  ressource  et  de  le 
présenter  aux  élèves,  AU  LIEU  de  la  ressource  en  question,  ce  qui  peut  être  le  cas 
pour  des  classes  dont  le  niveau  de  français  est  faible  ou  limité. 

Ainsi,  les  lectures,  les  films  et  les  bandes  audio  proposés  dans  cette  unité  devront 
être  REVUS  et  évalués  à l’avance  par  les  enseignants  et  utilisés  de  façon  à 
permettre  que  les  élèves  obtiennent  du  succès,  tant  au  niveau  de  l’utilisation  de  la 
langue  que  de  l’atteinte  des  objectifs  de  ce  sujet  en  études  sociales. 

Les  enseignants  trouveront  à la  page  xiii  une  stratégie  de  planification  qui  montre 
des  étapes  précises  à considérer  lors  de  la  préparation  d’activités  de  cueillette  de 
données  par  la  lecture,  l’écoute  ou  le  visionnement. 
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• Il  est  souvent  plus  facile  pour  les  élèves  provenant  d’un  milieu  majoritaire  de 
comprendre  ce  qu’est  la  culture  en  étudiant  une  autre  culture,  puis  en  faisant  des 
comparaisons  avec  leur  propre  culture.  Les  enseignants  décideront  donc  s’il  est 
approprié  d’étudier  le  sujet  C : «Le  Canada,  un  pays  bilingue  et  multiculturel»,  ou  le 
sujet  B : «Le  Japon»,  avant  le  sujet  A ou  conjointement  avec  ce  sujet. 
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Planifier  pour  rimmersion 

Toute  planification  inclut  un  certain  nombre  d’étapes  communes  à l’enseignement.  En 
immersion,  LES  ÉTAPES  DE  PLANIFICATION  (de  la  leçon,  de  l’activité,  d’une  unité), 
DE  PRÉPARATION  DES  ÉLÈVES  À L’UTILISATION  DES  RESSOURCES  et  de  la 
CUEILLETTE  DE  L’INFORMATION  revêtent  une  importance  particulière.  Le  tableau 
suivant  et  les  explications  donnent  une  vue  d’ensemble  de  la  planification  qu’on  pourrait 
suivre. 


Évaluation 

Objectivation 


analyser 


classifier 


développement 
de  concepts 


évaluer 


généralisations 


connaissances 
des  élèves 
(sujet^angue) 


objectifs 
évaluation 


traitement  de 
texte 


PLANIFIER  POUR 
L’ENSEIGNEMENT  EN 
IMMERSION 


autre 


ciné-rapport 


amorce 

motivation 


üllustrations 
nouveaux  ^autres 

^ étiquettes 


Préparation  des  élèves 
à la  lecture/écoute/ 
visionnement/compré- 
hension  orale/écrite 

partager 
objectifs  et 
évaluation 


présenter  la 
ressource  (titre, 
sous-titre)  ou  un 
résumé 


ou  présenter  le 
sujet  (Film) 
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1.  PLANIFICATION 


a)  Identifier  clairement  et  limiter  le  ou  les  objectifs  poursuivis  au  niveau  des 
connaissances  et  des  habiletés.  (Par  exemple,  en  8B  : obtenir  de  l’information  en 
lisant  un  paragraphe  pour  trouver  des  exemples  de  coopération  entre  les 
Autochtones  et  les  Européens.) 

b)  Vérifier  le  niveau  des  élèves  au  plan  de  la  connaissance  du  sujet,  de  leurs  intérêts 
et  de  leur  compétence  langagière. 

c)  Vérifier  le  niveau  de  difficulté  de  la  ressource  : expressions  inconnues  ou 
difficiles,  longueur  des  phrases,  organisation  du  texte,  mots  nouveaux  ou 
difficiles,  identifier  l’essentiel  dans  la  ressource. 

d)  Préparer  et  développer  les  matériaux  nécessaires  pour  orienter  les  élèves  avant  la 
lecture,  le  visionnement  (illustrations).  Préparer  des  étiquettes  pour  les  mots 
difficiles  mais  nécessaires  à la  compréhension.  Dans  certains  cas,  réécrire  ou 
résumer  dans  un  langage  plus  facile  pour  les  élèves. 

e)  Revoir  et  préparer  des  stratégies  pour  le  traitement  de  l’information  : résumé  des 
faits,  tableau  de  cueillette  de  données,  réseaux  d’associations,^uestions. 

f)  Identifier  clairement  ce  qui  sera  évalué  en  fin  de  leçon/activité.  Préparer  les 
stratégies  d’évaluation.  En  informer  les  élèves. 

2.  PRÉPARATION  DES  ÉLÈVES  À LA  LECTURE,  À L’ÉCOUTE  ET  AU  VISIONNEMENT 

a)  Faire  une  amorce  qui  tient  compte  du  sujet,  du  niveau  et  de  la  motivation  affective 
de  l’élève.  Exemple  : «Dans  cette  activité,  on  va  être  à la  recherche  d’un  mot- 
mystère  (concept).  Vous  le  connaissez  déjà...»  Partir  du  visuel  et/ou  de 
l’expérience  de  l’élève.  Savoir  exploiter  ce  qui  donnera  le  plus  de  signification  à 
l’activité. 

b)  Présenter  la  ressource  dans  ses  parties  : utiliser  le  titre,  les  sous-titres,  la  table  des 
matières,  le  glossaire  là  où  c’est  approprié,  ou  présenter  le  sujet  d’un  film,  d’une 
bande. 
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c)  Identifier  clairement  et  expliquer  aux  élèves  les  objectifs,  les  points  sur  lesquels 
l’évaluation  portera  et  les  outils  (questions,  tableaux)  dont  ils  se  serviront  pour 
noter  les  informations  pertinentes. 

3.  lÆCTUREATISIONNEMENT/ÉCOUTE 

a ) Proposer  une  ou  des  stratégies  de  lecture  du  texte,  de  visionnement  ou  d’écoute.  Se 
rappeler  et  rappeler  aux  élèves  qu’il  n’est  pas  nécessaire  de  comprendre  le  sens  de 
tous  les  mots  pour  comprendre  le  sens  global  d’un  texte.  Proposer  une  stratégie 
comme  celle-ci  : LIT^  (ou  VIT)  ou  une  fiche  Ciné-rapport. 


L : Lire  le  paragraphe  (ou  visionner  le 
film) 

I : Identifier  la  grande  idée  et  deux 
détails  (s’il  y en  a) 

T : Terminer  en  disant  l’information 
dans  ses  propres  mots 


Expliquer  les  étapes  : 

L - Les  élèves  lisent  le  paragraphe  silencieusement. 

I - Après  avoir  lu  le  paragraphe,  les  élèves  s’arrêtent  et  réfléchissent  à ce  qu’ils 
viennent  de  lire.  Ils  trient  l’information,  en  sortent  l’idée  principale  et 
donnent  deux  détails  pour  l’appuyer. 

T : Ils  sont  capables  de  redire,  dans  leurs  propres  mots,  ce  qu’ils  ont  appris. 

4.  TTIATTEMENT  DE  L’INFORMATION 


a)  Cette  partie  est  essentielle  car  elle  relève  des  habiletés  de  pensée.  Organiser 
l’information,  la  classifier,  l’analyser,  l’évaluer  et  tirer  des  conclusions. 


^ Stratégie  adaptée  de  : SPELT  (Strategy  Program  for  Effective  Leaming/Thinking)  : Inservice  Edition, 
par  R.  Mulcahy,  K.  Marfo,  D.  Peat  et  J.  Andrews,  1987,  SPELT  International  Ltd. 


b)  Communiquer  les  fruits  de  sa  recherche  (devoir).  C’est  ici  qu’il  est  facile 

d’intégrer  des  objectifs  du  français  en  production  orale/écrite  ou  en  compréhension 
orale/écrite.  C’est  ici  aussi  qu’on  peut  intégrer  des  techniques  de  lecture  et  des 
connaissances  au  sujet  de  la  langue. 

5.  ÉVALUATION  ET  OBJECTIVATION 

Cette  dernière  étape  est  importante  à réaliser  car  elle  permet  à l’élève  de  s’approprier 
son  apprentissage.  L’élève  regarde  son  produit  et  vérifie  s’il  a atteint  l’objectif  du 
départ.  Il  observe  comment  il  s’y  est  pris  pour  réaliser  sa  recherche  afin  de  réinvestir 
ses  apprentissages  dans  un  autre  travail.  Plusieurs  exemples  d’auto-évaluation  et  de 
listes  de  contrôle  sont  proposés  dans  la  section  «Évaluation»  du  guide  d’enseignement 
- Études  sociales,  secondaire  premier  cycle.  À cette  étape  l’enseignant  peut  aussi 
procéder  à l’évaluation  sommative  établie  d’après  les  objectifs  et  les  critères  identifiés 
dans  la  planification. 

L’emploi  de  ces  stratégies  va  peut-être  limiter  le  temps  de  certaines  activités,  mais  il 
est  nécessaire  de  les  utiliser  pour  que  les  élèves  connaissent  du  succès  en  immersion  et 
développent  leur  compétence  langagière  et  leurs  habiletés  de  pensée.  C’est  une  autre 
façon  de  tenir  compte  de  leurs  besoins. 

a)  Evaluation 

Il  sera  nécessaire  de  développer  des  stratégies  d’évaluation  à travers  l’unité  et 
d’accorder  un  poids  égal  aux  objectifs  de  connaissances  et  d’habiletés.  Le  guide 
d’enseignement  du  secondaire  premier  cycle  offre  d’excellentes  suggestions. 

b)  Durée 

On  a indiqué  une  durée  pour  enseigner  chaque  leçon.  Ces  durées  sont  offertes  à titre  de 
suggestion  seulement.  Les  enseignants  devraient  planifier  de  ne  passer  que  trois 
mois  au  maximum  sur  cette  unité. 
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Schéma  du  cadre  conceptuel 
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Question  d'enquête  j Leçon  13 

L'identité  - Réflexion  personnelle 
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SEPTIÈME  ANNÉE 


Sujet  A : La  culture 


Le  but  de  cette  étude  est  d'amener  les  élèves  à comprendre  ce  qu'est  la  culture. 

Les  élèves  étudieront  la  culture  de  leur  entourage  immédiat  : le  foyer,  l'école  et  la  communauté.  À 
partir  de  cette  expérience,  ils  arriveront  à comprendre  ce  qu'est  leur  culture.  Ces  connaissances  leur 
permettront  d'aborder  l'étude  d'autre  cultures. 


QUESTIONS  D'ORDRE  SOCIAL  ET  D'ENQUÊTE 

Les  enseignants  peuvent  se  servir  des  questions  d'ordre  social  et  d'enquête  pour  organiser  les 
objectifs  de  connaissances,  d'habiletés  et  d'attitudes.  On  encourage  les  enseignants  à examiner 
plusieurs  questions  d'ordre  social  ou  d'enquête.  À l'intérieur  de  chaque  sujet,  on  devra  étudier  au 
moins  une  question  d'ordre  social  et  une  question  d'enquête,  en  utilisant  les  stratégies  d'enquête 
appropriées.  (Consulter  la  page  3 au  sujet  des  définitions.)  On  encourage  les  enseignants  à 
adapter  ces  questions  d'ordre  social,  d'enquête  et  de  recherche  et  à en  élaborer  d'autres. 


Principale  - Qu'est-ce  que  la  culture? 


Connexes  - 


Comment  les  membres  de  notre  groupe  culturel  expriment-ils  leur  individualité? 
Jusqu'à  quel  point  les  individus  devraient-ils  se  conformer  à une  culture? 

Comment  devrions-nous  réagir  au  changement  à l'intérieur  de  notre  culture? 
Comment  les  individus  sont-ils  influencés  par  la  famille,  l'école  et  la  communauté? 
Quelles  sont  les  relations  qui  existent  entre  la  communication  et  la  culture? 
Comment  notre  mode  de  vie  est-il  influencé  par  les  coutumes,  les  traditions  et  les 
lois? 

Comment  les  croyances  et  les  valeurs  d'une  communauté  influencent-elles  ses 
institutions? 

Comment  les  médias  influencent-ils  notre  culture? 


OBJECTIFS  DE  CONNAISSANCES  - Les  élèves  démontreront  leur  connaissance  des  éléments  suivants  ; 


GÉNÉRALISATION  PRINCIPALE  - 

La  culture  est  un  mode  de  vie  appris  et  partagé  par  un  groupe  de 
gens. 

Généralisations 

Concepts 

Concepts,  termes  et  faits  connexes 

La  communication  sous 

communication 

• langue 

toutes  ses  formes  est  le 

• médias 

moyen  d'acquisition  d'une 
culture. 

• arts 

La  socialisation  découle  de 

socialisation 

• institutions  (famille,  éducation. 

l'interaction  avec  les  autres. 

religion,  gouvernement,  écono- 
mie, loisirs  comme  modèles  de 
rôles) 

• lois 

• coutumes 

• traditions 
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Généralisations 

Concepts 

Concepts,  termes  et  faits  connexes 

Les  croyances  et  les  valeurs 

croyances  et  valeurs 

• religion 

influencent  le  comporte- 

•  famille 

ment. 

• communauté 

• comportement 

Les  individus  assument  divers 

rôle 

• conformité 

rôles. 

• individualité 

• identité 

OBJECTIFS  D'HABILETÉS  - Les  élèves  pourront  : 
HABILETÉS  RELIÉES  AUX  PROCESSUS  MENTAUX 


Repérage/Interprétation/Organisation 

• Identifier  et  définir  le/les  thème(s). 

• Identifier  et  trouver  des  sources  possibles  d'information  (imprimé  ou  non  imprimé,  entrevue, 
enquête). 

• Obtenir  des  informations  pour  trouver  des  réponses  à des  questions  en  écoutant,  en  observant,  en 
lisant  et  en  utilisant  les  ressources  de  la  communauté. 

• Différencier  entre  les  idées  principales  et  les  idées  secondaires. 

• Identifier  les  points  de  vue  exprimés  dans  des  bandes  dessinées,  des  images  et  des  photographies. 

• Identifier  les  rapports  entre  les  variables  dans  des  diagrammes,  des  graphiques  et  des  tableaux. 

• Identifier  les  buts,  le  message  et  le  public-cible  des  communications  visuelles. 

• Lire  et  interpréter  des  cartes  pour  identifier  les  relations  entre  la  géographie  et  la  culture. 

• Prendre  des  notes  (sous  forme  de  points  ou  de  schémas)  qui  font  ressortir  les  idées  principales  et 
secondaires  de  la  lecture,  de  l'écoute  ou  de  l'observation,  avec  l'aide  de  l'enseignant/enseignante. 

Analyse/Synthèse/Évaluation 

• Comparer  les  informations  relatives  à un  sujet,  extraites  de  deux  sources  ou  plus,  pour  voir  si  elles 
sont  identiques,  semblables,  compatibles  ou  incompatibles,  non  reliées  ou  contradictoires. 

• Tirer  des  conclusions  sur  les  aspects  fondamentaux  de  la  culture. 

• Déterminer  les  valeurs  qui  sous-tendent  une  position  (identifier,  définir  et  décrire  : priorités  dans 
les  valeurs  et  conflits  de  valeurs). 

• Classer  les  informations  afin  d'élaborer  les  concepts  suivants  : communication,  socialisation, 
croyances  et  valeurs,  rôle. 

• Généraliser  en  énonçant  les  relations  entre  les  différents  concepts  reliés  à la  culture. 

• Identifier  et  évaluer  les  différentes  réponses,  conclusions,  solutions  ou  décisions  concernant  les 
questions  d'ordre  social  ou  d'enquête  sur  la  culture. 

COMMUNICATION 


• Élaborer  un  tableau  mettant  en  relief  les  principaux  aspects  d'une  culture. 

• Écrire  un  rapport  court,  clair,  direct  et  d'un  point  de  vue  unique,  une  lettre  ou  une  explication  dont 
l'objet  est  de  défendre  une  décision  visant  une  plus  grande  conformité  ou  une  plus  grande  indivi- 
dualité portant  sur  un  aspect  de  la  culture.  Le  rapport  doit  être  écrit  du  point  de  vue  de  l'éléve  qui 
utilisera  comme  principales  références  sa  propre  expérience  et  ses  connaissances  préalables. 

Remarque  : Les  habiletés  de  communication  (écrite  ou  orale)  sont  interchangeables  à l'intérieur 
des  sujets  7A,  7B  et  7C. 
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PARTICIPATION 


• Discuter  avec  d'autres  élèves,  à l'intérieur  de  divers  cadres,  y compris  les  petits  groupes  informels  et 
les  discussions  de  classe. 

• Respecter  l'étiquette  de  la  discussion  en  groupe,  comme  attendre  son  tour  pour  parler,  utiliser  le 
ton  approprié  et  donner  ses  réactions  en  respectant  la  contribution  des  autres. 

• Contribuer  au  groupe  (animateur/animatrice,  secrétaire,  participant/participante)  et  aux  processus 
de  groupe  : s'en  tenir  au  sujet,  développer  les  idées  des  autres,  paraphraser  et  essayer  d'en  arriver 
à un  consensus  ou  à une  décision. 

OBJECTIFS  D'ATTITUDES  - Les  élèves  seront  encouragés  à : 

• Respecter  les  droits,  les  besoins,  les  opinions  et  les  préoccupations  des  autres. 

• Présenter  leurs  points  de  vue. 

• Reconnaître  le  besoin  de  coopération  dans  le  travail  de  groupe  et  la  vie  en  commun. 

• Faire  preuve  de  bonne  volonté  en  contribuant  aux  efforts  du  groupe  et  en  acceptant  les  décisions 
de  celui-ci. 

• Avoir  confiance  en  eux-mêmes  pour  exprimer  leurs  propres  idées. 
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Ressources 


Les  ressources  suivantes  sont  utilisées  pour  l’enseignement  de  cette  unité. 


Ressources  de  base  : 

• L’individu  dans  la  société,  trousse  multimédia  - Saskatchewan  Education. 

• Les  cultures  au  Canada.  Livre.  Weigl  (pour  l’enseignant) 


Ressources  d’appui  : 

• La  terre  est  habitée  - Film,  ONF  (disponible  à l’ONF). 

• Franc-parler  - Vidéo  (disponible  à ACCESS). 

• Guide  d’enseignement  - Secondaire  premier  cycle  - Études  sociales  (en 
préparation). 

Ces  ressources  sont  disponibles  à l’ONF  ou  à ACCESS  NETWORK 
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LEÇON  1 - LA  TERRE  EST  HABITÉE 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• la  culture  est  un  mode  de  vie  partagé  par  un  groupe  de  gens. 

Habiletés  : 

• identifier  les  points  de  vue  exprimés  dans  un  film  animé  et  dans  un  reportage; 

• identifier  les  buts  et  le  message  des  communications  visuelles; 

• identifier  les  idées  principales  à partir  de  l’écoute  et  de  l’observation  avec  l’aide 
de  l’enseignant; 

• identifier  différentes  composantes  de  la  culture; 

• amener  l’élève  à comprendre  l’influence  de  la  perception; 

• exprimer  son  point  de  vue; 

• élaborer  un  dessin  mettant  en  relief  un  aspect  important  du  mode  de  vie; 

• représenter  notre  mode  de  vie. 

Attitudes  : 

• respecter  les  opinions  des  autres; 

• avoir  confiance  en  soi  pour  exprimer  ses  propres  idées. 

MATÉRIEL: 

• Film  O.N.F.  : «La  Terre  est  habitée»,  1 0266  033  (9  min  35  s) 

• Film  fixe  : «La  culture  - Comment  nous  connaissons-nous?» 

• Fiche  pédagogique  1 ; Télégramme 

• Fiche  1 : La  Terre  est  habitée  - Ciné-rapport  (Cahier  de  l’élève) 

• Livre  : Les  cultures  au  Canada,  p.  5-6  (pour  l’enseignant) 

• Feuilles  blanches 

• Crayons  de  couleur 

• Magazines,  colle,  ciseaux 

DURÉE: 

5 cours 
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DÉMARCHE  : 


Le  visionnement  du  film  «La  Terre  est  habitée»  et  la  lecture  sur  les  Neidanacs 
permettent  d’aborder  la  culture  et  le  mode  de  vie  d’une  façon  motivante,  tout  en 
donnant  une  multitude  de  pistes  pour  en  étudier  ses  composantes.  La  murale 
symbolique  rattache  les  concepts  culture  et  mode  de  vie  au  vécu  des  élèves.  Le  film 
fixe  introduit  différents  aspects  de  la  culture  qui  vont  être  développés  dans  cette 
unité. 

1.  La  terre  est  habitée 

a)  Demander  aux  élèves  de  prendre  quelques  minutes  pour  décrire  les 
habitants  de  la  Terre  (donner  les  caractéristiques  générales).  Écrire  au 
tableau  quelques-unes  des  principales  caractéristiques  mentionnées  par 
les  élèves. 

b)  Expliquer  à la  classe  que  les  Martiens  (habitants  de  la  planète  Mars)  ont 
finalement  découvert  qu’il  y a des  êtres  sur  la  planète  Terre.  D’après  leurs 
observations,  ils  ont  pu  étudier  les  manières  de  vivre  des  habitants  de  la 
planète  Terre.  Lire  le  télégramme  reçu  directement  des  Martiens  qui 
souhaitent  entrer  en  contact  avec  les  Terriens,  suite  à l’observation  faite  à 
partir  de  la  caméra  de  leur  vaisseau  spatial.  Ce  télégramme  a été  préparé 
pour  résumer  le  film  en  donnant  les  points  essentiels  de  façon  à ce  que  les 
élèves  puissent  ensuite  comprendre  le  film.  Il  est  important  que  les 
enseignants  fassent  une  bonne  introduction  et  animation  du  télégramme 
(un  peu  de  théâtre...)  et  aient  vu  le  film  à l’avance  pour  bien  préparer  les 
élèves.  Ce  film  d’animation  est  intéressant  pour  les  jeunes.  Il  s’agit  de 
s’assurer  durant  et  après  le  visionnement  que  le  texte  soit  compris.  (Voir 
section  «Planifier  pour  l’immersion»  en  début  d’unité.)  Éviter  de 
mentionner  que  les  Terriens  sont,  pour  les  Martiens,  non  pas  des  humains, 
mais  bel  et  bien  les  véhicules  automobiles. 

c)  Mentionner  aux  élèves  que  le  télégramme  a été  accompagné  d’un  film  qui 
servira  de  preuve  à leur  observation.  Ils  visionneront  le  film  intitulé  «La 
Terre  est  habitée». 
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d)  Visionner  le  film  une  première  fois.  Puis  au  cours  du  deuxième 
visionnement,  demander  à l’élève  de  compléter  la  fiche  1 : ^La  Terre  est 
habitée  - Ciné-rappoii>,  tout  en  expliquant  que  le  but  de  l’exercice  est  d’une 
part  de  favoriser  la  prise  de  notes  et  d’autre  part,  d’aider  l’élève  à ne 
s’attarder  que  sur  les  idées  importantes,  le  message  de  la  communication 
visuelle,  ce  qui  facilitera  d’ailleurs  la  discussion.  Il  faudra  peut-être 
accorder  quelques  minutes  à la  fin  du  film,  pour  permettre  à l’élève  de 
finaliser  la  rédaction  de  l’information  nécessaire. 

e)  Identifier  le  sujet  du  film  : la  culture  des  Terriens.  Faire  ressortir  les 
grandes  caractéristiques  de  la  culture  des  Terriens  mentionnées  par  les 
Martiens  et  demander  à la  classe  si  certains  aspects  du  mode  de  vie  sont 
absents. 

f)  Avec  toute  la  classe,  discuter  des  points  suivants  : 

Quelles  étaient  en  réalité  les  observations  des  Martiens? 

Avaient-ils  totalement  tort?  (ici  trouver  des  équivalences) 

Qu’est-ce  qui  s’est  passé  pour  faire  une  erreur  comme  celle-là?  (essayer 
de  se  mettre  dans  la  peau  du  Martien) 

Est-ce  que  leurs  critères  d’observation  pourraient  être  appropriés  pour 
observer  un  vrai  Terrien  (humain)? 

ex.  : repas,  directives  sociales,  cliniques,  bibliothèques,  centres 
audiovisuels,  etc. 

2.  La  tribu  Neidanac 

a)  Expliquer  aux  élèves  qu’ils  vont  s’informer  au  sujet  d’une  culture  peu 
ordinaire,  celle  de  la  tribu  Neidanac.  Il  serait  bon,  avant  de  débuter  la 
lecture,  de  passer  en  revue  le  vocabulaire  difficile  et/ou  inconnu  afin  de 
faciliter  la  compréhension  du  texte.  Du  même  coup,  expliquer  qu’il  est 
beaucoup  plus  facile  de  comprendre  notre  façon  de  vivre  quand  on  observe 
des  gens  qui  vivent  différemment. 

Note  : Ne  pas  écrire  le  nom  de  la  culture  pour  ne  pas  donner  trop  d’indices 
et  éviter  de  spécifier  que  les  Neidanacs  représentent  les  Canadiens. 
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b)  Lire  à la  classe  le  texte  intitulé  «Les  Neidanacs»,  dans  le  livre  Les  cultures 
au  Canada,  p.  5-6,  en  prenant  soin  d’insister  sur  ce  désir  de  vivre  dans  une 
propreté  impeccable,  presque  maladive. 

c)  Faire  ressortir  les  similarités  qui  existent  avec  notre  mode  de  vie  et  du 
même  coup,  faire  découvrir  que  les  Neidanacs  sont  en  réalité  des 
Canadiens  et  qu’on  a tout  simplement  inversé  les  lettres  de  leur  nom. 
L’auteur  nous  a décrit  le  rituel  du  toilettage  qui  n’est  évidemment  qu’un 
seul  aspect  parmi  tant  d’autres  de  notre  mode  de  vie. 

d)  Découvrir  ensemble  les  composantes  d’un  mode  de  vie,  à partir  du  film  ou 
de  l’expérience  des  élèves  tout  en  les  écrivant  au  tableau,  pour  ensuite  les 
regrouper  sous  forme  de  catégories. 

Exemples  : 

les  coutumes  et  traditions; 

les  loisirs; 

l’éducation; 

la  vie  religieuse; 

la  vie  de  famille; 

la  vie  de  la  communauté; 

les  lois; 

la  communication; 
les  institutions. 

e)  Introduire  les  mots  «conformisme)»  et  «individualisme»»  en  utilisant  des 
exemples  du  film,  de  la  lecture  et  des  expériences  des  élèves. 
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3.  La  murale  symbolique 


Demander  aux  élèves  ce  qu’on  a discuté  dans  les  deux  activités  précédentes. 
Identifier  ce  que  ces  activités  ont  en  commun  (elles  parlent  de  la  façon  de  vivre, 
du  mode  de  vie  d’un  groupe  de  gens/de  toute  une  planète).  Dire  aux  élèves  qu’ils 
vont  maintenant  représenter  concrètement  leur  culture/mode  de  vie  à partir  de 
leur  vécu. 

a)  Amener  l’élève  à se  choisir  un  aspect  de  son  mode  de  vie  auquel  il  tient  le 
plus.  Indiquer  à la  classe  que  cet  exercice  est  très  personnel  et  que  leur 
choix  doit  en  être  ainsi. 

b)  Dessiner/monter  un  collage  de  façon  à remplir  entièrement  et  sans  titre  la 
page  8 1/2x11.  L’objectif  est  de  recueillir  chaque  collage  ou  dessin  pour 
ensuite  procéder  au  montage  d’une  murale  symbolique  dans  la  salle  de 
classe. 

Note  : Il  est  toujours  important  pour  une  classe  de  7®  année  de  savoir  que 
l’enseignement  partage  avec  elle  un  aspect  du  mode  de  vie  auquel 
l’enseignant  tient  le  plus.  Ce  serait  donc  une  bonne  idée  d’afficher 
en  premier  sa  pièce  murale  en  guise  de  partage. 

Variante  : 

Quelques  élèves  pourraient  expliquer  à la  classe  leurs  choix  ainsi 
que  les  raisons  qui  sous-tendent  ces  choix.  Ceci  serait  une 
excellente  occasion  de  se  connaître  quelque  peu  dès  le  début  de 
l’année. 

4.  Le  film  fixe  «La  culture  - Comment  nous  connaissons-nous?» 


L’activité  suivante  va  aider  les  élèves  à identifier  différents  aspects  de  la 
culture  ainsi  que  certaines  de  ses  composantes  qui  seront  étudiées  au  fur  et  à 
mesure  des  leçons  qui  suivent. 

a)  Visionner  le  film  fixe  «La  culture  - Comment  nous  connaissons-nous?». 
Nous  rappelons  aux  enseignants  qu’il  sera  nécessaire  d’écouter  la  bande  à 
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l’avance  et  de  simplifier  ou  de  résumer  le  texte,  dépendant  du  niveau  de 
compétence  langagière  des  élèves.  Revoir,  si  nécessaire,  les  instructions 
dans  «Planifier  pour  l’immersion».  Il  sera  peut-être  approprié  de 
visionner  le  film  une  seconde  fois. 


b)  Identifier  les  idées  principales  du  film  fixe  au  moyen  d’un  réseau,  comme 
par  exemple  ; 

les  cultures 
ont  des  règles,  des  lois 


les  cixitures  ont  des  liens 
de  parenté,  de  groupes 


les  cultures  ont  des 


moyens  de  communication 


les  cultures  ont  une 
façon  de  satisfaire 
les  besoins  (travail...) 


les  gens  ont  tous  des 
besoins  semblables 


CULTURE 


les  cultures  ont  des 
formes  artistiques 


les  cultures  aident  les  gens 
à satisfaire  leurs  besoins  ; 
abri,  affection,  etc. 


les  cultures  s’acquièrent 
et  se  transmettent 
de  plusieurs  façons 


c)  Les  élèves  copient  le  réseau  et,  à côté  de  chaque  idée  principale,  ils  vont 
donner  un  exemple  tiré  de  ce  qu’ils  ont  retenu  du  film  fixe. 


5.  Qu’est-ce  que  la  culture? 


Après  la  présentation  les  élèves  vont  tenter  de  répondre  à la  question  suivante  : 
Qu’est-ce  que  la  culture? 

Mettre  les  élèves  en  groupes.  Leur  demander  de  donner  une  définition  du  mot 
«culture».  Partager  les  définitions.  Retenir  la  meilleure  et  l’écrire  dans  leur 
cahier.  Une  définition  telle  que  : «La  culture  est  un  mode  de  vie  partagé  par  un 
groupe  de  gens»  serait  appropriée.  Par  groupe,  on  entend  aussi  bien  un  petit 
groupe  que  tout  un  pays. 

a)  Commencer  un  tableau  synthèse  mural  qui  sera  développé  au  fur  et  à 
mesure  des  leçons,  en  y mettant  le  thème  de  l’unité  comme  titre  ; LA 
CULTURE  EST  UN  MODE  DE  VIE  APPRIS  ET  PARTAGÉ.  Voir,  à titre 
d’exemple,  le  tableau  complété  à la  page  74. 
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Fiche  pédagogique  1 


Télégramme 

Martiens  connaître  Terriens  STOP 

Martiens  observer  Terriens  du  vaisseau  spatial  STOP 

Terriens  très  actifs;  Terriers  se  déplacent  très  rapidement;  Terriens 
aiment  vitesse  STOP 

Quand  Terriens  rencontrent  obstacle;  font  bruits  étranges  STOP 

Terriens  écoutent  directeurs  sociaux  STOP 

Quand  Terriens  malades  visitent  cliniques  spécialisées  STOP 

Terriens  aiment  lecture  dans  bibliothèque  en  plein  air  STOP 

Terriens  très  évolués  STOP 

Terriens  meurent  dans  parc  retraite  et  donnent  corps  à science  STOP 

Martiens  observent  3 ou  4 usines  de  conservation  de  l’espèce  STOP 

Martiens  observent  aussi  beaucoup  de  parasites  qui  construisent  des  ruches  STOP 

Martiens  voudraient  rencontrer  Terriens  STOP 

Martien 
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Communication 


LEÇON  2 - LA  COMMUNICATION  : BUT  ET  FORMES 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• la  communication  est  basée  sur  un  code; 

• la  communication  se  fait  pour  différentes  raisons  et  de  différentes  façons; 

• la  communication  permet  aux  gens  d’acquérir  et  de  partager  leur  mode  de  vie. 

Habiletés  : 

• identifier  les  buts  de  la  communication; 

• identifier  et  catégoriser  les  divers  genres  de  communication; 

• définir  «communication»; 

• participer  à des  travaux  de  groupe. 

Attitudes  : 

• faire  preuve  de  bonne  volonté  en  contribuant  aux  efforts  du  groupe. 
MATÉRIEL  : 

• Fiche  pédagogique  2 : !!?? 

• Matériaux  nécessaires  à l’exposition  des  moyens  de  communication 


DURÉE  : 

1-2  cours 


DÉMARCHE  : 


Un  message  codé  et  un  jeu  vont  permettre  aux  élèves  de  découvrir  le  besoin  d’avoir  un 
code  et  les  buts  de  la  communication.  La  course  au  trésor  a pour  but  d’identifier  et  de 
catégoriser  différents  moyens  et  façons  de  communiquer. 

1.  Le  code 

Quand  les  Martiens  communiquent. 
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• Amener  en  classe  un  message  fait  de  dessins/sigles  que  vous  aurez 
composé  et  inscrit  sur  un  grand  carton  ou  au  tableau,  ou  bien  utiliser  la 
fiche  pédagogique  2 : !!??. 

• Expliquer  que  la  tâche  des  élèves  est  de  découvrir  ce  que  les  Martiens 
peuvent  bien  se  dire  entre  eux. 

• Diviser  ensuite  la  classe  en  petites  équipes  afin  de  s’assurer  que  tous  feront 
l’effort  de  décoder  le  message  transmis  de  façon  écrite. 

• Chaque  équipe  doit  trouver  le  message  qui  lui  est  donné  pour  ensuite  le 
partager  avec  leurs  compagnons  et  ainsi  vérifier  les  différentes 
hypothèses.  Note  : Il  n’y  a pas  de  réponse  exacte. 

• Amener  la  classe  à faire  ressortir,  au  moyen  de  questions,  que  ces  signes 
sont  une  forme  de  communication  qui  n’est  toutefois  pas  très  exacte  et  laisse 
place  à beaucoup  d’interprétations,  car  il  nous  manque  le  code.  La  commu- 
nication doit  être  organisée  en  code  pour  que  le  message  envoyé  par  l’auteur 
soit  reçu  et  compris  par  les  gens.  Bref,  la  communication  est  basée  sur  un 
code  partagé  par  les  gens  et  qui  leur  permet  de  communiquer  entre  eux. 

Questions  possibles  ; 

Pourquoi  est-il  difficile  d’en  arriver  à un  consensus  dans  la  classe  au 
sujet  du  message? 

Quelle  est  l’origine  de  nos  difficultés  à résoudre  l’énigme? 

Au  Canada,  serait-il  possible  d’utiliser  des  images  pour  communiquer 
à l’écrit?  Pourquoi? 

Quels  sont  les  avantages  de  notre  façon  de  communiquer  sur  celle  des 
Martiens? 

Qu’a-t-on  découvert  à la  suite  de  cette  activité? 

Qu’est-ce  que  cette  activité  nous  a permis  de  comprendre? 

Quelle  serait  donc  une  des  fonctions  importantes  de  toute 
communication? 
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2.  Le  but  de  la  communication 


a)  Défense  de  communiquer 

L’activité  suivante  a pour  but  de  faire  découvrir  pourquoi  on  communique. 

Il  est  essentiel  que  toute  la  classe  collabore  en  faisant  preuve  de  bonne 

volonté. 

• Toute  la  classe  reçoit  comme  seule  consigne  au  début  qu’il  est  interdit 
d’entrer  en  communication,  de  quelque  façon  que  ce  soit  ou  avec 
quiconque,  pour  les  quinze  prochaines  minutes.  Écrire  cette  consigne 
au  tableau  au  début  du  cours.  L’enseignant  chronomètre  bien  le  temps  et 
note  en  même  temps  tous  les  gestes  ou  tentatives  de  communication, 
qu’ils  soient  conscients  ou  inconscients,  ainsi  que  les  noms  des 
individus.  L’enseignant  pourrait  avoir  avec  lui/elle  deux  assistants 
qui  observeraient  au  même  titre  que  l’enseignant,  tout  en  étant  bien 
préparés. 

• L’exercice  terminé,  l’enseignant  revient  sur  ces  observations  et  fait 
réfléchir  d’abord  la  classe  sur  la  difficulté  de  ne  pas  communiquer 
pendant  cette  longue  période  de  temps.  L’enseignant  accueille  les 
commentaires  et  questions  de  la  part  des  élèves. 

• Puis  l’enseignant  s’adresse  aux  élèves  qui  ont  tenté  de  communiquer 
afin  de  savoir  pourquoi  ils  ont  fait  tel  ou  tel  geste.  Pourquoi  est-ce 
difficile  de  vivre  ainsi  ces  dernières  quinze  minutes?  Est-ce  un 
besoin?  Quel  genre  de  besoin?  Est-ce  nécessaire  à l’être  humain? 
Arriver  à la  conclusion  que  les  gens  sont  des  êtres  qui  vivent  en  société 
(des  êtres  sociaux)  qui  ont  besoin  de  communiquer  entre  eux. 

b)  Pourquoi  communique-t-on? 

Demander  à la  classe  de  définir,  d’après  l’activité  vécue,  quel  serait  le  but 

de  la  communication.  Pourquoi  communique-t-on? 


14 


Lire  aux  élèves,  ou  leur  donner  des  exemples  de  communication,  en  leur 
demandant  d’identifier  le  but  de  chacun.  Exemples  : 
un  professeur  d’histoire  (informer); 
un  annonceur  de  télévision  (informer); 
un  acteur  (divertir  ou  exprimer  une  opinion); 
un  éditorialiste  de  journal  (donner  son  opinion); 
une  annonce  publicitaire  (convaincre  les  gens); 
autres. 

Déclencher  un  remue-méninges  pour  arriver  à identifier  d’autres 
exemples  de  la  communication  et  de  ses  buts. 

Rattacher  les  buts  de  la  communication  au  rôle  qu’elle  joue  dans  notre 
culture  : la  communication  est  un  moyen  «d’acquérir  et  de  transmettre  la 
culture»  en  apprenant  notre  héritage,  en  le  développant,  en  créant  de 
nouveaux  éléments. 

3.  Comment  communique-t-on? 

La  chasse  aux  trésors 

Cette  activité  a pour  but  de  faire  découvrir  tous  les  moyens  de  communication  et 

les  catégoriser.  Les  leçons  suivantes  vont  développer  plus  en  profondeur  trois 

aspects  de  la  communication  : la  langue,  les  arts  et  les  médias. 

• Diviser  la  classe  en  petits  groupes. 

• Demander  à chaque  équipe  de  préparer  en  groupe,  de  façon  très  concrète, 
une  exposition  de  tous  les  moyens  de  communication  qu’il  est  possible  de 
découvrir  (la  peinture,  la  musique,  le  mime,  la  photographie,  le  morse,  le 
braille,  etc.) 

• Chaque  équipe  est  appelée  à visiter  l’exposition  des  autres  équipes  tout  en 
gardant  un  de  ses  membres  à leur  panneau  pour  guider  les  visiteurs. 
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• L’enseignant  avec  la  classe  note  tous  les  moyens  de  communication 

découlant  du  travail  d’équipe  et  les  inscrit  au  fur  et  à mesure  au  tableau.  Ce 
travail  complété,  il  s’agit  de  catégoriser  maintenant  les  moyens  de 
communication  comme  suit  : 
verbale; 
non  verbale; 
visuelle; 
auditive; 
corporelle; 
tactile. 

Faire  noter  aux  élèves  que  les  catégories  sont  une  façon  d’organiser  les 
informations.  Elles  pourraient  être  différentes.  De  même,  un  moyen  peut 
s’appliquer  à différentes  catégories  (ex.  : télévision).  Les  enseignants 
voudront  peut-être  consulter  le  guide  d’art  dramatique  pour  obtenir  d’autres 
idées. 

4.  Conclusion 

Les  élèves  notent  dans  leurs  propres  mots  que  la  communication  comprend  un 
code,  des  buts  (les  identifier)  et  des  moyens. 
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Fiche  pédagogique  2 


! I ??» 


■ ! ~\£/  S S S 
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LEÇON  3 - LA  LANGUE  : UN  OUTIL  DE  COMMUNICATION 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• la  langue  est  un  outil  de  communication  qui  permet  l’acquisition  et  le  partage 
d’une  culture; 

• la  langue  part  d’intentions  de  communication  : informer,  créer  ou  divertir, 
convaincre  ou  inciter,  donner  une  opinion; 

• la  langue  seconde  est  la  clé  d’une  autre  culture; 

• le  français  est  parlé  à travers  le  monde; 

• le  français  est  un  lien  entre  des  pays  de  cultures  différentes  et  une  ouverture  sur 
ces  cultures. 

Habiletés  : 

• généraliser  en  énonçant  la  relation  qui  existe  entre  la  langue  et  le  mode  de  vie; 

• catégoriser  des  types  de  discours; 

• repérer  dans  des  atlas  les  pays  qui  ont  le  français  comme  langue  officielle; 

• participer  à une  saynète  pour  illustrer  des  intentions  de  communication; 

• utiliser  des  ressources  diverses  pour  trouver  de  l’information. 

Attitudes  : 

• avoir  confiance  en  soi-même  pour  exprimer  ses  propres  idées; 

• se  sentir  valorisé  dans  son  apprentissage  en  immersion. 

MATÉRIEL  : 

• Un  invité,  préférablement  dans  l’école 

• Atlas 

• Fiche  2 : Communication  avec  les  autres  (Cahier  de  l’élève) 

Fiche  3 : Une  famille  mondiale  (Cahier  de  l’élève) 

• Vidéo  «Franc-parler». 

• Ressources  de  bibliothèque 
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DURÉE: 


4 cours 

DÉMARCHE  : 

1.  La  langue  : outil  de  communication 

Cette  activité  a pour  but  d’identifier  les  différentes  utilisations  de  la  langue  et 

de  faire  découvrir  aux  élèves  qu’on  peut  traiter  d’un  même  thème  de  plusieurs 

façons,  dépendant  des  intentions  de  communication. 

a)  Revoir  avec  les  élèves  les  intentions  de  communication  qui  affectent 
différents  types  de  discours  (créer/divertir,  informer,  convaincre,  donner 
une  opinion). 

\ 

b)  Mettre  les  élèves  en  paires  ou  en  groupes.  Donner  aux  élèves  un  même 
thème.  Indiquer  aux  élèves  qu’ils  doivent  le  traiter  à leur  façon,  comme  ils 
l’entendent,  mais  ils  doivent  définir  d’abord  leur  intention  de  communica- 
tion avant  de  commencer  le  travail  en  groupe.  Le  traitement  doit  être  d’une 
courte  durée  pour  donner  la  chance  à tous  de  s’exprimer. 

Voici  des  suggestions  de  thèmes  : 

La  poule  ou  l’œuf  : lequel  vient  en  premier? 

Qui  est  Beaver  Canoë? 

Quel  est  le  secret  de  la  Caramilk? 

Madonna  ou  Prince? 

Autres  choix 

c)  Chaque  groupe  ou  paire  présente  leur  travail  à la  classe.  Les  élèves 
essayent  de  catégoriser  chaque  présentation.  L’enseignant  note  à la  fois  les 
différentes  intentions  de  communication  et  les  différentes  fonctions  que 
peut  avoir  une  langue. 

d)  Ensemble,  on  fait  l’analyse  des  différentes  possibilités  et  des  différents 
tons  que  l’on  donne  à un  thème.  Afin  de  faire  découvrir  qu’un  message 
quelconque  peut  être  livré  de  différentes  façons,  dépendant  des  intentions 
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de  communication,  indiquer  que  les  intentions  de  communication 
favorisent  l’acquisition  et  le  partage  d’une  culture. 

Arriver  à la  conclusion  et  écrire  dans  ses  notes  que  la  langue  est  un  outil  de 
communication  et  qu’elle  permet  l’acquisition  et  le  partage  d’une  culture. 

2.  La  langue  seconde  : la  clé  sur  une  autre  culture 

Cette  activité  a pour  but  de  valoriser  l’apprentissage  d’une  seconde  langue  chez 
l’élève  en  immersion.  La  langue  seconde  représente  pour  lui  la  clé  qui  lui 
ouvre  la  porte  sur  une  autre  culture.  Apprendre  une  langue  seconde  pose 
quelquefois  certaines  difficultés  qu’on  a l’occasion  de  partager  ici. 

a)  Inviter  en  classe  quelqu’un  qui  partagerait  son  apprentissage  d’une  langue 
seconde  (l’anglais  et/ou  le  français)  à un  âge  adulte,  par  opposition  à 
quelqu’un  qui  aurait  appris  une  langue  seconde  très  jeune.  (Il  serait 
préférable  d’inviter  un  enseignant  de  l’école  afin  de  faciliter  la 
communication.) 

b)  Avec  les  élèves,  préparer  la  visite  de  l’invité  qui  viendra  partager  son 
expérience. 

i . Organisation  physique  de  la  classe. 

ii.  Préparation  des  questions  qui  permettront  de  savoir  comment 
l’apprentissage  d’une  langue  seconde  ouvre  la  porte  sur  une  autre 
culture  : 

Est-ce  possible  de  connaître  une  culture  sans  en  parler  la  langue? 
Impression  sur  la  culture  avant  de  connaître  la  langue  et  après. 
S’exprime-t-on  différemment  d’une  langue  à l’autre?  Les 
messages  sont-ils  différents? 

Comment  se  sent-on  au  tout  début  de  leur  apprentissage?  Racontez 
quelques  anecdotes. 

Comment  les  autres,  ceux  de  l’autre  culture,  vous  percevaient-ils? 
Comment  votre  apprentissage  a-t-il  progressé?  (du  tout  début 
jusqu’à  présent) 
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Comment  se  sent-on  lorsque  l’on  peut  côtoyer  deux  cultures  à la 
fois? 

Autres  questions  possibles. 

iii.  Accueil  de  l’invité  : un  élève  pourrait  présenter  l’invité  à la  classe  par 
un  mot  de  bienvenue. 

iv.  Présentation. 

V . Période  de  questions  et  de  partage, 
vi.  Mot  de  la  fin  et  remerciements  à l’invité. 

c)  Avec  la  classe,  faire  ressortir  les  points  les  plus  importants  qui  ont  été 
mentionnés  tout  au  long  du  cours  et  particulièrement,  que  la  langue  est  le 
moyen  par  excellence  d’interagir  avec  les  autres. 

d)  Inviter  les  élèves  à exprimer  comment  la  nouvelle  langue  qu’ils  appren- 
nent maintenant,  apporte  un  élément  différent  à leur  vie.  Leur  demander 
de  décrire,  sous  forme  de  lettre,  comment  leur  apprentissage  du  français 
leur  a permis  de  prendre  contact  avec  la  culture  francophone.  Les  élèves 
pourraient  s’inspirer  des  questions  suivantes  pour  rédiger  leur  lettre  : 

Pourquoi  es-tu  en  immersion? 

Qui,  la  première  fois,  t’a  parlé  d’apprendre  le  français? 

Connais-tu  d’autres  langues,  à part  le  français  et  l’anglais? 

Comment  étaient  tes  premières  journées  en  immersion? 

Comment  sont-elles  maintenant? 

Qu’est-ce  que  l’immersion  t’apporte? 

Autres  questions  développées  par  l’enseignant  et/ou  l’élève. 
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3.  Lecture 


Lire  la  fiche  2 : «Communication  avec  les  autres»».  Revoir  les  instructions  à la 
page  viii  sur  la  lecture  en  immersion.  L’enseignant  pourra  sélectionner 
certaines  questions  pertinentes  de  la  lecture  dont  la  N°  34  et  les  faire  avec  les 
élèves. 

4.  Le  français  dans  le  monde  (enrichissement) 

a)  Pour  approfondir  les  connaissances  des  élèves  quant  au  nombre  de  pays  où 
le  français  est  parlé,  où  ces  pays  sont  situés  géographiquement  et  pour 
valoriser  l’expérience  des  élèves  en  immersion  et  les  ouvrir  aux  liens  que 
le  français  crée  à travers  le  monde,  nous  suggérons  l’activité  suivante  : 

Demander  aux  élèves  de  nommer  des  pays  francophones  autres  que  le 
Canada  et  la  France.  Voir  la  fiche  3 : «Une  famille  mondiale»  pour  une 
liste  des  pays  du  monde,  par  régions  géographiques,  où  le  français  est  parlé 
et  compris  par  une  bonne  partie  de  la  population.  Leur  demander  d’iden- 
tifier les  grandes  régions  géographiques  du  monde  à l’intérieur  desquelles 
on  trouve  des  pays  francophones.  Leur  demander  de  localiser  le  Canada, 
l’Amérique  du  Nord  et  la  France. 

Leur  expliquer  qu’il  y a,  au  total,  380  000  000  d’habitants  du  monde  qui 
parlent  ou  comprennent  le  français.  Ils  se  répartissent  de  la  façon  suivante 
(selon  la  brochure  Voyage  en  francophonie,  préparée  pour  le  Deuxième 
Sommet  de  la  francophonie,  tenu  à Québec,  en  1987)  : 

Francophones,  langue  maternelle  : 67  000  000; 

Francophones,  langue  seconde,  vivant  dans  un  environnement 
francophone  (travail,  médias,  écoles)  : 38  500  000; 

Non-francophones  vivant  dans  un  état  qui  utilise  le  français  ; 

213  000  000; 

Non-francophones  vivant  dans  un  environnement  non  francophone 
mais  maîtrisant  le  français  : 61  500  000. 
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Qgtion  : Film 

Montrer  la  vidéo  Franc-parler.  Demander  aux  élèves  de  noter  le  rôle  que  le 
français  joue  dans  le  monde  d’après  le  film.  Discuter  des  réactions  des 
élèves  après  le  visionnement 

Ontion  : Recherche 

Diviser  la  classe  en  sept  ou  huit  groupes  (un  groupe  par  région 
géographique)  et,  à l’aide  de  la  fiche  d’activités  et  d’un  atlas  du  monde, 
demander  aux  élèves  de  localiser  quelques-uns  des  pays  francophones 
ainsi  que  leurs  capitales. 

* Les  regrouper  par  deux,  leur  demander  de  choisir  deux  pays  et  de  faire  des 
recherches  dans  un  atlas  ou  une  encyclopédie  ou  le  Petit  Robert  2,  puis  de 
discuter  entre  eux  d’une  ou  de  plusieurs  questions  concernant  ces  pays, 
telles  que  : 

Comment  appelle-t-on  les  habitants  de  ces  deux  pays? 

(Haïtien,  Guadeloupien,  Luxembourgeois,  Belge,  etc.) 

Quelles  sont  les  ressemblances  et  les  différences  entre  ces  deux  pays 
par  rapport  à la  situation  géographique,  la  grandeur,  la  population 
totale,  le  nombre  de  francophones  (si  ces  chiffres  sont  disponibles),  les 
groupes  ethniques,  le  climat,  l’alimentation,  le  mode  de  vie, 
l’habillement,  la  culture,  les  arts,  la  géographie,  le  drapeau,  etc.? 
Pourquoi  ces  pays  sont-ils  francophones?  Comment  le  sont-ils 
devenus? 

Y a-t-il  des  liens  entre  ces  pays  et  le  Canada?  (commerce,  culture,  etc.) 


* Extrait  du  guide  pédagogique  (9-12  ans)  produit  pour  la  collection  Franc-Ouest  par  l’O.N.F.  du 
Canada,  en  collaboration  avec  les  ministères  de  l’Éducation  du  Manitoba,  de  la  Saskatchewan, 
de  l’Alberta  et  de  la  Colombie-Britannique. 
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Demander  à chaque  groupe  d’élèves  d’échanger  avec  un  autre  groupe  les 
renseignements  qu’il  a recueillis  sur  les  pays.  Ils  peuvent  aussi  préparer 

des  dépliants  touristiques  ayant  pour  titre  Un  voyage  en  (au)  

francophone,  qu’ils  afficheront  dans  la  classe  et  dans  l’école. 

Option  ! Activité  sunnlémentaire 

Demander  aux  élèves  de  dessiner  le  drapeau  d’un  des  pays  où  le  français 
est  parlé.  Vous  assurer  que  chaque  élève  dessine  le  drapeau  d’un  pays 
différent.  Les  afficher  sur  les  murs  de  la  classe. 
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LEÇON  4 - LES  ARTS  : UNE  FORME  DE  COMMUNICATION 


Note  : Certains  enseignants  peuvent  se  sentir  mal  à Taise  avec  les  activités  suggérées  ci- 

dessous  car  ils  opèrent  mieux  dans  un  mode  cognitif.  Nous  vous  encourageons 

quand  même  à vous  «jeter  à Teau»  et  à faire  ces  activités  en  gardant  à Tesprit  les 

besoins  et  les  styles  d’apprentissage  variés  des  adolescents.  Votre  crainte  sera  peut* 

A 

être  atténuée  par  l’enthousiasme  que  les  élèves  apporteront  à faire  ces  activités. 
OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• les  arts  sont  aussi  un  outil  de  communication  et  un  moyen  d’acquisition,  de 
partage  et  de  contribution  à une  culture; 

• concept  : individualisme. 

Habiletés  : 

• identifier  différentes  formes  de  communication  par  les  arts; 

• généraliser  en  énonçant  une  relation  entre  la  communication  et  les  arts; 

• faire  preuve  de  créativité  dans  une  présentation. 

Attitudes  : 

• avoir  confiance  en  eux-mêmes  pour  exprimer  leurs  propres  idées; 

• faire  preuve  de  bonne  volonté  pour  produire  une  création  artistique. 

MATÉRIEL  : 

• Objets  d’art,  objets  inhabituels 

• Boîtes 

• Fiche  4 : Structure  d’art  (Cahier  de  l’élève) 

Fiche  5 : Œuvres  d’art  (Cahier  de  l’élève) 


DURÉE: 

3 cours 
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DÉMARCHE  : 


1.  Objets  cachés 

a)  Amener  en  classe  plusieurs  objets  d’art  et/ou  inhabituels.  Placer  chaque 
objet  dans  une  boîte  séparée  et  fermée.  Les  élèves  ne  peuvent  pas  voir  les 
objets,  mais  ils  vont  les  toucher  en  mettant  la  main  dans  chaque  boîte. 

b)  Organiser  la  classe  de  façon  à ce  que  les  élèves  aient  l’occasion  de  toucher 
chaque  objet  et  de  noter  sur  une  feuille,  à côté  du  bon  numéro,  ce  qu’ils 
pensent  qu’est  l’objet  et  leur  impression. 

c)  En  plénière,  discuter  des  impressions  des  élèves  et  des  différences. 

Montrer  les  objets.  Poser  des  questions  telles  que  : 

• L’objet  vous  semble-t-il  différent  maintenant? 

• L’objet  prend-il  une  toute  autre  signification  maintenant? 

• Quel  est  le  but  de  l’exercice? 

Faire  ressortir  que  nos  sens  ont  aussi  un  pouvoir  d’expression  qui  se  traduit 
souvent  de  façon  artistique  comme  dans  la  peinture,  la  musique,  etc. 

2.  Les  arts  : une  forme  de  communication 

a)  Avec  la  classe,  à l’aide  du  remue-méninges,  faire  une  liste  de  toutes  les 
formes  d’art  possibles,  puis  les  catégoriser.  Discuter  maintenant  de  celles 
qui  sont  les  plus  signifiantes  dans  leur  vie  d’adolescent;  celles  que  l’on 
partage,  soit  en  les  pratiquant  ou  en  les  écoutant,  en  les  observant  ou  en  les 
admirant.  Exemples  : 

la  musique,  le  rock; 
la  danse,  le  ballet; 
les  vidéoclips; 
l’aquarelle. 

b)  Lire  la  fiche  4 : «Structure  artistique»  et  définir  le  rôle  des  arts  dans  la  vie 
de  tous  les  jours  de  tout  individu.  Définir  le  concept  «art»  et  ses  buts.  Il  est 
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important  que  les  élèves  puissent  les  définir  avec  leurs  propres  mots.  Cette 
définition  pourrait  être  : 

Les  arts  sont  un  moyen  de  communication  qui  véhicule  des  messages; 
ils  nous  permettent  d’acquérir,  de  partager  et  de  contribuer  à notre  mode 
de  vie  au  sein  de  notre  culture. 

c)  Les  formes  d’art 

Choisir  soit  (i),  soit  (ii). 

i . À partir  de  la  définition,  il  s’agit  maintenant  de  trouver  ces  messages 
véhiculés,  de  les  mettre  à jour  et  d’en  discuter.  Pour  ce  faire,  demander 
à chaque  élève  d’amener  avec  eux  certains  objets  tels  que  ; 
des  paroles  de  musique; 
des  peintures; 

un  vidéoclip  de  leur  chanteur(euse)  préféré(e); 
des  affiches; 

des  chandails  avec  dessins  quelconques. 

De  retour  en  petits  groupes,  on  examine  ce  que  chacun  a apporté  puis  on 
remplit  la  fiche  5 : «Œuvres  d’art». 

ii.  Les  élèves  s’imaginent  être  un  artiste  reconnu.  Demander  aux  élèves 
de  prendre  quelques  instants  pour  s’imaginer  être  un  artiste  ou  encore, 
pour  créer  leur  artiste  préféré.  Dans  cet  exercice,  ils  doivent  inclure  : 
le  dessin; 
l’habillement; 
le  maquillage; 
la  coiffure; 

présenter  une  œuvre  de  l’artiste. 

Le  tout  doit  être  représenté  sur  une  feuille  8 1/2x11. 

Chaque  élève  doit  présenter  brièvement  sa  création  devant  son  groupe  et 
expliquer  les  composantes  de  son  dessin,  en  fonction  des  messages  qu’il 
veut  communiquer  au  groupe.  Discuter  des  formes  d’expression  et  de 
l’originalité  de  chaque  dessin. 
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Les  dessins  recueillis,  les  élèves  les  collent  dans  un  album  qu’on  laisse 
bien  en  vue  dans  la  classe  afin  que  tous  puissent  le  regarder  s’ils  en  ont 


envie. 

d)  S’assurer  que  les  élèves  comprennent  bien  que  les  arts  sont  un  outil  de 
communication  et  qu’ils  permettent  l’acquisition,  le  partage  et  la 
contribution  à une  culture.  Noter  également  que  l’art  est  un  moyen 
privilégié  pour  exprimer  son  individualité. 
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LEÇON  5 - LES  MÉDIAS 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• la  télévision  joue  un  rôle  important  dans  la  culture  : elle  véhicule  des  valeurs; 
elle  influence  les  gens; 

• concepts  : conformisme,  individualisme,  valeurs. 

Habiletés  : 

• définir  le  rôle  des  médias; 

• identifier  les  buts,  le  message  et  le  public-cible  des  communications  visuelles; 

• définir  le  rôle  de  la  télévision  comme  instrument  de  communication; 

• faire  un  graphique  à barres; 

• élaborer  un  sondage; 

• généraliser  en  établissant  les  relations  entre  les  médias  et  l’acquisition  d’un 
mode  de  vie. 

Attitudes  : 

• reconnaître  le  besoin  de  coopération  dans  le  travail  de  groupe. 

MATÉRIEL: 

• Télévision 

• Fiche  6 : La  télévision  - Questionnaire  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  7 : Les  médias  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  pédagogique  3 : Techniques  de  propagande 

• Revues  françaises  (préférablement  variées  et  s’adressant  à différents  publicO 

DURÉE  : 

7 cours 
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DÉMARCHE  : 


1.  L’amorce  : l’influence  des  images 

a)  Afin  de  montrer  l’impact  du  visuel,  demander  à chaque  élève  d’amener 
une  photo,  illustration  ou  dessin  qui  donne  une  impression,  ou  qui  suscite 
une  émotion  ou  ime  réaction.  Chaque  élève  doit  coller  l’illustration  sur  une 
feuille  et  indiquer  quelle  émotion/impression  elle  suscite.  Afficher  les 
devoirs. 

b)  L’enseignant  demande  aux  élèves  de  relever  plusieurs  sortes  de 
communication  qui  font  appel  au  pouvoir  des  images.  Exemple  : 

les  médias  - annonces  publicitaires, 

- émissions  de  télévision. 

Mentionner  aux  élèves  que  dans  les  activités  suivantes  on  fera  l’étude  plus 

spécifiquement  de  la  télévision  et  de  la  publicité. 

2.  La  télévision  : son  rôle,  son  influence 

Les  élèves  vont  comprendre  que  la  télévison  est  un  média  favori  des  élèves, 

qu’elle  véhicule  des  valeurs  et  qu’elle  influence  notre  vie. 

a)  Visionner  en  classe  un  programme  à la  télévision,  comprenant  des 

annonces  publicitaires.  Discuter  du  thème  du  programme,  des  intentions 
de  la  publicité,  des  messages  qu’elle  communique  et  des  valeurs  qui  sont 
présentées.  Le  concept  «valeurs»  est  difficile  à comprendre.  Il  s’agit  ici  de 
l’introduire  d’une  façon  simple,  en  expliquant  que  ce  sont  des  choses 
auxquelles  nous  croyons  très  fortement  et  d’une  façon  personnelle. 
Exemples  : l’amour,  la  justice,  la  richesse.  Identifier  avec  les  élèves  des 
valeurs  qui  ressortent  des  annonces  publicitaires  (ex.  : la  jeunesse,  la  vie 
libre,  le  groupe,  la  beauté,  la  vitesse,  etc.)  et  des  messages  véhiculés  (ex.  : si 
vous  achetez  tel  produit,  vous  serez  automatiquement  heureux,  plein  de  vie, 
populaire  avec  les  membres  du  sexe  opposé,  etc.). 
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b)  Faire  un  sondage  en  classe  sur  les  questions  suivantes  : 

• moyenne  d’heures  par  semaine  passées  devant  la  télévision  par  les 
élèves; 

• moyenne  d’heures  par  semaine  passées  à la  lecture  récréative  par  les 
élèves; 

• moyenne  d’heures  par  semaine  passées  aux  sports  par  les  élèves; 

• autres. 

Mettre  les  élèves  en  groupes  pour  faire  ce  travail,  chaque  groupe  étant 
chargé  de  la  cueillette  et  de  la  présentation  sous  forme  de  graphique  à barres 
d’une  question.  Il  ne  s’agit  aucunement  de  juger  de  l’habitude  de  regarder 
la  télévision,  mais  bien  d’évaluer  objectivement  l’importance  qu’elle  prend 
dans  notre  vie. 

c)  Discuter  du  rôle  et  de  l’impact  de  la  télévision  en  identifiant  les  thèmes  - 

messages  qui  ressortent  des  émissions  favorites  des  élèves,  des  annonces. 
Exemple  : Cosbv  Show  - représentation  de  la  famille  nucléaire  : un 

père,  une  mère  et  les  enfants;  aucun  déviant  dans  la 
famille;  les  thèmes  de  chacune  des  émissions  s’inscrivent 
uniquement  autour  de  la  famille  où  l’on  s’efforce  de  régler 
les  situations  dans  l’humour  et  la  compréhension  mutuelle. 

Découvrir  les  liens  qui  existent  entre  les  valeurs  véhiculées  par  ces 
émissions  et  les  valeurs  personnelles  de  chacun. 

Ces  valeurs/ces  thèmes  sont-ils  les  mêmes  que  ceux  des  jeunes  en 
général  de  mon  école? 

Ont-ils  une  influence  sur  la  façon  de  penser  des  jeunes  de  mon  école? 
Ont-ils  une  influence  sur  le  comportement  des  jeunes  de  mon  école? 
Ont-ils  une  influence  sur  ce  que  les  jeunes  aimeraient  être  plus  tard? 
Ont-ils  une  influence  sur  les  goûts  des  jeunes  de  mon  école? 

• vêtements/accessoires? 

• musique? 

• façon  de  danser? 

• façon  de  parler  (certaines  expressions)? 

• nourriture? 

• coiffure? 
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Ont-ils  une  influence  sur  mon  comportement? 


d)  Les  élèves  devraient  maintenant  appliquer  cette  étude  à leur  cas  personnel, 
en  complétant  la  fiche  6 : «La  télévision  - Questionnaire»  préparée  à cet  effet 
et  qui  couvre  sensiblement  les  mêmes  domaines  mentionnés  ci-haut.  Cette 
fiche  a pour  but  de  favoriser  la  réflexion  personnelle  et  de  déterminer  jusqu’à 
quel  point  la  télévision  incite  au  conformisme  ou  à l’individualisme. 

e)  L’enseignant  conclut  cette  activité  en  définissant  le  rôle  de  la  télévision 
comme  moyen  de  communication,  qui  joue  un  rôle  important  dans 
l’apprentissage  d’un  mode  de  vie  et  qui  véhicule  des  valeurs. 

3.  La  publicité 

Cette  activité  permet  l’étude  de  la  publicité,  ses  buts,  ses  intentions  et  son 

influence  sur  l’acquisition  de  notre  mode  de  vie. 

a)  Lire  avec  la  classe  la  fiche  7 : «Les  médias»  et  répondre  individuellement 
aux  questions  n®®  19,  20  et  21. 

Revenir  ensemble  sur  les  réponses  afin  d’en  partager  le  contenu  et 
d’explorer  davantage  la  question  n°  20,  car  plus  tard  dans  la  leçon  les 
élèves  auront  à étudier  les  messages  qui  sont  véhiculés  à travers  un  média 
donné. 

Consulter  la  fiche  pédagogique  7 : «Les  techniques  de  propagande»  en  fin  de 
leçon.  Vous  pourrez  approfondir  l’exercice  suivant  en  enseignant  une  ou 
plusieurs  des  techniques  aux  jeunes  afin  de  les  aider  à développer  leur 
esprit  critique  en  études  sociales. 

b)  Pour  arriver  à explorer  davantage  la  question  n°  20,  faire  l’activité  suivante  : 

i . Demander  aux  élèves  de  se  grouper.  Distribuer  une  série  de 

magazines  / de  revues  de  façon  à ce  que  chaque  groupe  en  ait  un  de 
chaque  catégorie  disponible  (des  revues  qui  s’adressent  à des  publics 
différents). 
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ii.  Expliquer  aux  élèves  qu’ils  doivent  ressortir  un  message  publicitaire 
de  chacune  des  revues  dans  le  but  d’en  faire  une  petite  analyse  à partir 
des  questions  suivantes  : 

• À quel  auditoire  s’adresse  le  message? 

- de  jeunes  enfants? 

- des  adolescents? 

- des  parents? 

- d’hommes/de  femmes? 

- de  personnes  âgées? 

• Quels  éléments  sont  mis  en  valeur  dans  ce  message? 
ex.  : - les  formes  physiques/la  beauté  /la  jeunesse/etc.; 

- l’exotisme  (le  gazon  est  toujours  plus  vert  chez  son  voisin); 

- le  succès  ...  l’échec; 

- le  luxe/le  bien-être. 

• Quel  message  caché  veut-on  donner  à l’auditoire  visé? 

- Veulent-ils  nous  faire  acheter? 

- Veulent-ils  faire  adopter  un  comportement  social  positif? 

• Quelles  pourraient  être  les  conséquences  d’un  message  donné  sur 
l’auditoire,  tant  positives  que  négatives?  Imaginez  par  la  suite 
comment  ces  messages  peuvent  influencer  une  vie  (et  ce,  de  façon 
concrète). 

iii.  Partager  les  informations  recueillies.  Un  porte-parole  du  groupe 
livre  à la  classe  le  fruit  de  leur  petite  recherche. 

Les  enseignants  aimeront  peut-être  visionner  le  film  d’Alvin  Tofler 
«Le  choc  du  futur  vogue»  pour  leur  propre  référence.  Ce  film  traite  de 
l’infiuence  des  médias  sur  la  vie  des  gens  et  sur  le  village  global. 

c)  Ensemble  revenir  au  texte,  à la  section  boîte  à outils. 

Lire  l’information  qui  y est  présentée.  De  retour  en  groupe,  à l’aide  de 
l’exercice  précédent,  les  élèves  répondent  aux  questions  1 et  2.  L’ensei- 
gnant, en  passant  dans  les  groupes,  recueille  les  idées  (ex.  : les  images 
relevées),  les  regroupe  puis  les  redonne  aux  élèves  comme  outil  de  travail 
ou  de  l’enquête  qui  se  fera  plus  tard  dans  les  leçons  subséquentes. 
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Fiche  pédagogique  3 


Techniques  de  propagande 


Les  individus  sont  influencés  par  d’autres  personnes  et  par  des  groupes  (groupes  de 
pression).  Les  médias  - télévision,  radio,  journaux,  magazines  et  livres  - influencent 
aussi  les  personnes.  L’information  que  l’on  reçoit  peut  être  inexacte  et/ou  fallacieuse. 


La  propagande  est  l’art  de  persuader.  C’est  l’effort  systématique  de  répandre  des  opinions 
ou  des  croyances,  souvent  en  déformant  et  par  supercherie.  (L’information  peut  ne  pas 
présenter  tous  les  côtés  et/ou  éviter  d’examiner  les  preuves.) 

Les  experts  de  la  propagande  utilisent  ces  méthodes  pour  répandre  des  opinions  et  des 
croyances.  La  publicité  est  un  domaine  où  la  propagande  est  parfois  utilisée.  De  même,  les 
gens  utilisent  souvent  certaines  de  ces  techniques  dans  la  conversation  courante. 

Les  techniques  de  propagande  s’appuient  souvent  sur  des  raisonnements  erronés  pour  être 
efficaces.  Les  élèves  ont  besoin  d’exercer  les  habiletés  de  pensée  critique,  en  particulier 
celles  qui  sont  nécessaires  pour  détecter  les  erreurs  dans  la  réflexion. 


Voici  quelques  techniques  ordinaires  de  la  propagande  : 


1.  Faire  comme  tout  le  monde 

2.  Mettre  tous  les  arguments  du 
même  côté 


- Tout  le  monde  en  a!  Tout  le  monde  le  fait!  etc. 

- Présente  seulement  les  bons  ûü  les  facteurs  uni- 
ques ou  présente  les  pires  cas  possibles. 


3.  Généralité  brillante 

4.  Traiter  les  gens  de^ 


- Décrit  quelque  chose  enfermes  très  favorables. 

- Utilise  des  termes  négatifs  pour  décrire  ou  caté- 
goriser quelqu’un  ou  quelque  chose. 


Note  : On  ne  s’attend  pas  à ce  que  les  élèves  connaissent  toutes  ces  techniques.  Cependant 
ils  devraient  comprendre  les  sept  techniques  les  plus  courantes  de  propagande. 
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5.  Gens  ordinaires 

- Insiste  sur  l’attachement  que  le  citoyen  ordinai- 
re ou  que  la  majorité  a envers  quelque  chose. 

6.  Témoignage 

- Se  sert  de  personnes  bien  connues  ou  respectées 
pour  affirmer  que  l’idée  ou  le  produit  est  bon(ne). 

7.  Transfert 

- Reporte  l’autorité  ou  le  prestige  d’une  chose  res- 
pectée sur  quelque  chose  d’autre,  de  manière  à la 
rendre  également  respectable.  Ceci  peut  impli- 
quer l’usage  de  symboles  pour  accomplir  un  but 
auquel  ils  n’étaient  pas  destinés. 

Voici  d’autres  techniques  de  persuasion  qui  utilisent  des  arguments  fallacieux 


1.  Adhominem 

- Attaque  ou  accepte  une  idée  en  se  basant  sur  celui 
qui  l’a  émise,  plutôt  que  sur  les  mérites  propres 
de  l’idée. 

2.  Appel  à rémotion 

- Utilise  l’information  pour  éveiller  des 
sentiments. 

3.  Appel  au  passé 

- Utilise  la  tradition. 

4.  Cliché 

- Utilise  des  idées  ou  expressions  usées. 

5.  Soit -soit 

- Limite  le  choix  à deux  ou  trois  choses  quand  il  y 
en  a plusieurs. 

6.  Ethnocentrisme 

- Se  sert  de  sa  propre  culture  pour  juger  les  autres 
cultures. 

7.  Euphémisme 

- Utilise  une  expression  atténuée  ou  indirecte,  au 
lieu  d’une  expression  désagréable  ou  très  directe. 

8.  Mauvaise  comx)araison 

- Compare  des  choses  qui  ne  sont  pas  semblables. 

9.  Preuve  hoas  de  propos 

- Utilise  des  preuves  qui  n’ont  rien  à faire  avec  le 
sujet. 
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10.  JaxigDn 

- Utilise  des  mots  incompréhensibles  ou  dénués  de 
sens  ou  trop  spécialisés  pour  impressionner 
plutôt  que  pour  communiquer. 

11.  Question  et  énoncé  directeur 

- Utilise  des  énoncés  et  des  questions  qui  mènent  à 
des  conclusions  incorrectes  (le  contexte  mène 
ailleurs). 

12.  Omission 

- Cache  ou  ne  révèle  pas  certains  faits  ce  qui 
conduit  à une  conclusion  erronée. 

13.  Hors  contexte 

- Sortir  une  idée  d’un  tout  de  façon  à lui  attribuer 
une  signification  différente. 

14.  Généralisation  excessive 

- Présente  une  généralisation  à partir  d’un  unique 
exemple  ou  sans  preuve. 

15.  Simplification  excessive 

- Déforme  ou  trompe  en  donnant  une  raison  ou  une 
explication  trop  simple. 

16.  Analogie  faible  ou  fautive 

- Utilise  une  mauvaise  analogie  pour  suggérer  des 
ressemblances  discutables  entre  des  objets,  des 
personnes,  des  événements. 

17.  Supposition  défectueuse 

- Base  un  argument  sur  des  suppositions  faibles  ou 
non  définies. 

18.  Raisonnement  faux 

- Si  un  événement  suit  un  autre  événement,  le 
premier  est  alors  la  cause  du  second  («post  hoc 
ergo  propter  hoc»  - après  cela,  donc  à cause  de 
cela). 

- Dégage  une  cause  particulière  et  la  traite  comme 
si  elle  était  la  cause  unique  (ou  la  seule  qui  vaille 
la  peine  d’être  mentionnée). 

19.  Mauvaise  utilisation  de 

- Utilise  des  statistiques  pour  dérouter  les  gens 

strat^es: 

• Échantillon  inexact 

avec  des  informations  inutiles. 

- Taille  de  l’échantillon,  représentativité, 
questions  et  enquête. 

37 


• Statistiques  à court  ternie 

• Taux  et  totaux 

- Utilisées  pour  faire  des  demandes  à long  terme. 

- Ne  distingue  pas  entre  les  deux. 

• Moyenne 

- Ne  distingue  pas  entre  la  médiane  (le  milieu)  et 
la  moyenne  (moyenne  arithmétique). 

• Statistique  globale 

- Confond  en  mettant  en  équation  des  sommes 
totales  avec  des  caractéristiques  individuelles. 

• Graphiques 

- Créent  des  illusions  en  «suivant  le  courant»; 
utilise  une  image  de  l’ensemble  pour  rendre  le 
changement  plus  important  qu’il  ne  l’est 
réellement.  Trompe  en  utilisant  des  axes  non 
numérotés. 

• Pourcentage 

- Utilise  des  pourcentages  pour  gonfler  un 
argument  faible. 

20.  Stéréotype 

- Utilise  une  image  mentale  exagérément 
simplifiée  d’une  personne,  d’un  lieu,  d’une  idée 
ou  d’un  événement. 

21.  Mensonge 

- Déclare  qu’un  adversaire,  réel  ou  imaginaire,  a 
dit  quelque  chose  qu’il  n’a  jamais  dit,  ce  qui  fait 
paraître  l’adversaire  absurde. 
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LEÇON  6 - SYNTHÈSE  : LA  COMMUNICATION 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• concept  : communication; 

• la  communication  se  fait  de  plusieurs  façons;  elle  permet  d’informer,  de 
convaincre,  de  divertir,  de  créer,  de  donner  son  opinion  ainsi  que  le  partage, 
l’acquisition  et  la  contribution  à une  culture; 

• la  communication  se  fait  par  différents  moyens. 

Habiletés  : 

• définir  ce  qu’est  la  communication; 

• compléter  un  tableau  d’association  mettant  en  relief  les  principaux  aspects  de  la 
communication; 

• faire  le  rapport  entre  différents  sous-concepts; 

• répondre  à une  question  d’enquête  en  suivant  le  modèle  de  résolution  de  problèmes. 

Attitudes  : 

• communiquer  de  plusieurs  façons. 

MATÉRIEL  : 

• Fiche  pédagogique  4 : Tableau  de  développement  de  concepts 

• Fiche  8:  Le  centre  de  communication  martien  (option)  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  9 : Modèle  de  résolution  de  problèmes  (adapté)  (Cahier  de  l’élève) 


DURÉE  : 

2 cours 

DÉMARCHE  : 


Cette  activité  a pour  but  de  faire  comprendre  le  concept  de  communication  en 
fournissant  un  moyen  bien  concret  qui  permettra  d’établir  les  liens  qui  se  tissent 
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entre  les  différents  sous-concepts  étudiés,  de  façon  à former  un  tout  cohérent  et  d’en 
arriver  à des  généralisations. 

Le  tableau  de  développement  de  concepts  qui  suit  s’avère  être  une  technique  efficace 
d’organisation  de  concepts  autour  d’un  thème  important.  Les  élèves  ne  sont  peut- 
être  pas  prêts  à ce  point-ci  à le  monter  seul.  Ainsi  ils  auront  besoin  de  la  précieuse 
aide  de  leur  enseignant  afin  de  compléter  ce  tableau  de  développement  sur  la 
communication.  Libre  à vous  d’ajouter  au  tableau  des  éléments  discutés  et  vus  en 
classe,  de  le  modifier  ou  d’en  faire  un  autre. 

1.  L’enseignant  inscrit  le  concept  «commimication»  au  centre  du  tableau  puis 
aide  les  élèves  à élaborer  les  différentes  composantes  qui  résument 
l’apprentissage  des  quatre  leçons  précédentes. 

2.  Faire  soit  (a)  ou  (b)  : 

a)  Faire  la  fiche  8 : «Le  centre  de  communication  martien».  Faire  le 
lien/rappel  avec  le  film  «La  Terre  est  habitée».  Peuvent-ils  indiquer  ce 
que  chaque  partie  représente? 

Le  but  de  cet  exercice  est  de  voir  si  les  élèves  peuvent  faire  le  transfert  entre 
le  tableau  synthèse  ci-dessus  et  ce  dessin.  Il  est  recommandé  de  ne  pas 
dicter  aux  élèves  les  réponses  et  de  ne  pas  leur  donner  trop  d’explications. 

b)  Demander  aux  élèves  de  créer  leur  propre  «centre  de  communication»  des 
Martiens,  en  faisant  appel  au  film  «La  Terre  est  habitée»  et  en  leur 
demandant  d’y  inclure  les  composantes  du  tableau  de  concepts  fait  en  1. 

3.  Donner  les  questions  d’enquête  aux  élèves  : 

• Comment  la  télévision  influence-t-elle  notre  mode  de  vie? 

• La  télévision  pousse-t-elle  au  conformisme  ou  à l’individualisme? 

• Comment  les  jeunes  expriment-ils  leur  individualité? 

• Autre. 
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Dire  aux  élèves  qu’ils  peuvent  choisir  la  question  de  leur  choix.  Les  élèves 
devront  suivre  le  processus  d’enquête  pour  faire  leur  rapport. 

Revoir  le  modèle  d’enquête  en  expliquant  la  fiche  9 : «Modèle  de  résolution  de 
problèmes»  aux  élèves. 


Étapes  du  modèle  xx)ur  répondre  à une  question  ou  résoudre  un  problème 
Définir  le  problème/la  question. 

Développer  les  questions  ou  les  hypothèses  pour  orienter  la  recherche. 
Recueillir,  organiser  et  interpréter  l’information. 

Arriver  à une  conclusion/solution. 


Les  élèves  font  leur  travail.  L’enseignant  peut  demander  des  recherches 
supplémentaires.  Cependant  les  leçons  2 à 6 ont  fourni  aux  élèves  les  données 
nécessaires. 

L’enseignant  devrait  donner  un  format  particulier  à suivre  ou  un  choix  de 
format  à suivre.  Il  explique  ensuite  comment  le  travail  sera  évalué. 
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Fiche  pédagogique  4 


Tableau  de  développement  de  concepts 


informer,  convaincre, 
créer/divertir,  donner 
son  opinion 


permet 


partage,  acquisition, 
contribution  d’une  culture 


façons 
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Interaction 


LEÇON  7 - INTERACTION,  RÔLES,  COMPORTEMENT,  ATTENTES,  ORDRE 
ET  PLACE 


OBJEC7TIFS: 

Connaissances  : 

• interaction,  réseau  social,  rôles,  comportement,  attentes,  ordre,  place; 

• personnes  et  groupes  signifiants  (famille,  communauté); 

• l’interaction  influence  les  rôles  et  le  comportement; 

• les  rôles  et  le  comportement  facilitent  l’ordre  dans  la  société  et  déterminent  la  place 
de  l’individu; 

• ordre  et  place  de  l’individu. 

Habiletés  : 

• faire  le  lien  entre  les  concepts  de  la  leçon; 

• identifier  les  différents  rôles  qu’on  joue  et  ses  attentes  reliées  aux  rôles; 

• participer  à des  travaux  en  groupe; 

• créer  des  cartes  d’exploration; 

• participer  à des  jeux  de  rôles; 

• recueillir  des  informations  par  la  lecture  et  le  visionnement. 

Attitudes  : 

• apprécier  le  fait  que  les  rôles  qu’on  joue  sont  influencés  par  les  gens/groupes  importants 
de  notre  vie; 

• respecter  les  idées  des  autres. 

MATÉRIEL  ; 

• Film  fixe  : «Notre  rôle  dans  la  société  - Qui  serons-nous?» 

• Fiche  10  : Les  rôles  que  l’on  joue  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  11  : Une  structure  du  présent  - Les  kibboutz  en  Israël  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  12  : Répondre  aux  attentes  des  gens  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  13  : L’Ircop  des  Martiens  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  14  : Définitions  (Cahier  de  l’élève) 
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DURÉE  : 

6 cours 


DÉMARCHE  : 


Les  élèves  vont  s’initier  au  concept  «interaction».  Ils  vont  découvrir  qu’il  y a des  gens  et  des 
groupes  signifiants  dans  la  vie  des  individus  avec  qui  ils  interagissent  (en  créant  des 
saynètes,  en  définissant  simplement  «interaction»).  Ils  vont  ensuite  étudier  les  «rôles»  et  le 
«comportement»  des  personnages  à l’aide  d’un  film  fixe,  établir  une  carte  d’exploration  des 
rôles  et  comprendre  la  raison  d’être  des  rôles  et  des  attentes  quant  au  comportement  (en 
créant  des  cartes  d’exploration  à partir  du  film,  en  dressant  des  listes  de  rôles  et  comporte- 
ments reliés  et  en  continuant  de  bâtir  le  graphe),  qui  est  de  faciliter  et  de  déterminer  l’ordre 
et  la  place  de  l’individu  dans  la  société. 

1.  Interaction 

Les  élèves  vont  découvrir  que  l’interaction  découle  des  échanges/contacts  entre 

personnes. 

a)  Visionner  le  film  fixe  «Notre  rôle  dans  la  société  - Qui  serons-nous?»  Déclencher  un 
remue-méninges  pour  identifier  la  liste  des  personnes  importantes  dans  la  vie  de  Marc 
ou  de  Monique  ou,  en  d’autres  mots  : Avec  qui  Marc  ou  Monique  interagissent-ils? 

b)  Afin  d’introduire  le  mot  «interaction»,  faire  un  sketch  au  tableau  comme  suit  : 


père 

mère 


Monique  interagit 


grands-parents 
clients  au  magasin 
chorale 
etc. 


Faire  donner  d’autres  exemples  d’interaction  dans  le  film  fixe  par  les  élèves. 


L’enseignant  demande  à la  classe  de  penser  à deux  exemples  chacun  de  ce  que 
pourrait  être  un  exemple  d’interaction  et  un  exemple  qui  n’est  pas  de  l’interaction. 
Toutefois  l’enseignant  ne  veut  pas  les  réponses  tout  de  suite. 
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Puis  l’enseignant  divise  la  classe  en  quatre  : deux  équipes  prépareront  une  courte 
saynète  démontrant  un  exemple  d’interaction  alors  que  les  deux  autres  équipes 
auront  pour  tâche  de  démontrer  un  exemple  qui  n’est  pas  de  l’interaction. 

Les  groupes  s’exécutent  et  la  classe  discute  ensuite  des  éléments  qui  constituaient  un 
bon  exemple  d’interaction  et  de  ceux  qui  manquaient  dans  l’autre  exemple. 

c ) Revenir  au  sketch  de  Monique  ou  de  Marc  et  introduire  le  concept  «réseau  social»  en 
expliquant  que  ce  sont  «les  personnes  avec  qui  on  interagit». 

Demander  aux  élèves  de  trouver  une  définition  simple  du  mot  «interaction»,  par 
exemple  : «contacts/échanges  entre  personnes». 

d)  Nous  vous  suggérons  de  commencer  à bâtir  ici  et  au  fur  et  à mesure  un  schéma  qui 
démontre  clairement  la  relation  entre  les  différents  concepts  de  cette  leçon  (voir 
modèle  en  fin  de  leçon).  À chaque  fois  qu’un  élément  est  couvert,  il  s’agit  de  l’ajouter 
au  schéma  jusqu’à  ce  qu’il  soit  complet. 

Commencer  la  construction  du  schéma  ci-après  avec  la  notion  d’interaction  et 
l’interaction  qui  est  faite  par  l’individu.  On  pourrait  ajouter  l’explication  que 
l’individu  est  en  contact  avec  d’autres  individus  grâce  au  processus  d’interaction. 


Expliquer  aux  élèves  qu’on  va  compléter  ce  graphe  au  fur  et  à mesure  de  la  leçon. 
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2.  Rôles 


a)  Les  élèves  vont  créer  une  carte  d’exploration  des  rôles  que  jouent  Marc  et  Monique 
dans  le  film  fixe. 

i .  Démontrer  comment  faire  une  carte  d’exploration  à partir  de  l’exemple  de 
Marc  : 


ii.  En  groupes  les  élèves  créent  une  carte  d’exploration  pour  Monique. 

iii.  Ils  créent  ensuite  leur  propre  carte  d’exploration  individuellement  pour 
démontrer  leurs  «rôles». 

b)  Pour  approfondir  le  concept  «rôle»,  lire  avec  les  élèves  la  fiche  10  : «Les  rôles  que  l’on 
joue». 

c)  Facultatif  : Pour  mieux  comprendre  l’étude  des  rôles,  les  élèves  vont  faire  une  courte 
recherche  sur  un  groupe  en  Israël. 

i . Ensemble,  lire  la  fiche  11  : «Une  structure  du  présent  - Les  kibboutz  en  Israël», 
où  l’on  y explique  la  structure  sociale  d’une  commune  agricole  appelée 
«kibboutz». 

Répondre  aux  questions  1,  2 et  3 et  discuter  des  réponses  fournies  par  les  élèves. 
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Revenir  sur  la  question  1 et  demander  aux  élèves  de  remplacer  l’expression 
«les  comportements  que  l’on  attend»*  par  un  mot  qu’ils  connaissent  bien,  soit  : 
«rôle»*. 

ii.  Demander  aux  élèves  de  trouver  les  éléments  que  l’on  a en  commun  avec  les 
kibboutz  d’Israël. 

Sommes-nous  vraiment  différents  des  membres  de  la  commune? 

Expliquez. 

Les  enfants  ici  vont-ils  à l’école? 

Le  mariage  existe-t-il  chez  nous? 

Qu’avons-nous  de  différent? 

Faire  ressortir  qu’ici  aussi  nous  avons  beaucoup  d’attentes  vis-à-vis  les 
membres  de  la  famille.  Seul  le  type  d’attente  diffère.  Ici  aussi  chaque  membre 
de  la  famille  a un  rôle  bien  particulier.  L’essence  même  du  rôle  peut  différer. 

iii.  Arriver  à la  conclusion,  avec  les  élèves,  que  les  gens  assument  différents 
rôles. 

3.  Comportement/attentes 

a)  Introduire  le  concept  «comportement»*  en  reprenant  la  carte  d’exploration  de 
Monique  et  en  notant,  à côté  de  chaque  rôle,  le  comportement  auquel  on  s’attend. 
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b)  Demander  aux  élèves  de  reprendre  leur  carte  d’exploration  personnelle  et  d’écrire 

pour  chaque  rôle  les  comportements  auxquels  on  s’attend.  Ex.  : En  tant  que  fils/fîlle, 
mes  parents  s’attendent  à ce  que  je  . 

Les  élèves  pourraient  présenter  leur  carte  de  différentes  façons. 

c)  Pour  expliquer  aux  élèves  le  concept  «influence»,  on  peut  poser  les  questions 
suivantes  : 

• Quelles  personnes  nous  comprennent  le  mieux? 

• À qui  aimerait-on  ressembler? 

• Quelles  sont  les  personnes  dont  nous  respectons  le  plus  les  opinions? 

• Quelles  sont  les  personnes  à qui  on  demande  conseil  avant  d’agir? 

Chaque  élève  pourrait  essayer  de  répondre  à cette  question  pour  trouver  qui 
l’influence  le  plus  dans  sa  vie. 


Conclure  en  notant  que  les  individus  et  les  groupes  nous  influencent  par  leur 
interaction;  les  rôles  et  les  attentes  nous  influencent  aussi. 

d)  Continuer  à bâtir  le  schéma  de  concepts  : 
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4.  Ordre  et  place  dams  la  société 


a)  Proposer  aux  élèves  de  prendre  une  situation  tirée  des  films  fixes  et  de  bâtir,  en 

groupes,  un  autre  scénario  où  les  personnages  se  comporteraient  d’une  façon 

totalement  inattendue.  La  classe  observe  alors  les  saynètes  des  différents  groupes. 

Poser  les  questions  suivantes  : 

Qu’est'Ce  qui  fait  que  cette  situation  est  si  inattendue? 

(Le  fait  que  les  gens  ne  se  comportent  pas  comme  ils  le  devraient.) 

Quel  est  le  résultat? 

(désordre,  brouilles,...) 

b)  Lire  ensemble  la  fiche  12  : «Répondre  aux  attentes  des  gens».  Cette  fiche  devrait 
permettre  aux  élèves  de  comprendre  la  raison  d’être  des  rôles  et  des  attentes  qui  est  : 

d’assurer  l’ordre  dans  la  société  (on  s’attend  à certains  comportements  rattachés 
à certains  rôles); 

de  sécuriser  les  gens  dans  leur  interaction  avec  les  autres  (en  sachant  s’ils 
jouent  bien  ou  non  leurs  rôles); 
de  trouver  sa  place  dans  la  société. 

c)  Conclure  que  les  rôles  déterminent  l’ordre  et  la  place  dans  la  société  en  influençant 
l’individu  à se  comporter  de  la  façon  qu’on  s’attend  de  lui. 

5.  Synthèse 

a)  Finir  maintenant  le  schéma  en  ajoutant  les  notions  d’ordre  et  de  place  dans  la 
société.  Le  discuter  avec  les  élèves  pour  s’assurer  qu’ils  voient  la  relation  entre  les 
concepts. 
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INTERACTION 


b)  Faire  compléter  par  les  élèves  la  fiche  13  : «L’Ircop  des  Martiens».  Il  s’agit  ici 
d’amener  les  jeunes  à jouer  avec  les  concepts  couverts  dans  cette  leçon,  tout  en 
faisant  preuve  de  créativité.  Ircop  sont  les  initiales  de  Interaction,  Rôles, 
Comportement,  Ordre,  Place.  Dans  leur  explication,  il  faudrait  que  les  élèves 
indiquent  comment  (et/ou  pourquoi)  les  différentes  parties  de  la  machine  sont 
interconnectées.  En  d’autres  mots,  on  veut  qu’ils  démontrent  leur  compréhension 
des  concepts  en  expliquant  le  rapport  entre  ceux-ci  dans  leurs  propres  mots. 

c)  Compléter  avec  les  élèves,  ou  leur  donner  en  devoir,  la  fiche  14  : «Définitions»  à 
compléter  dans  le  contexte  de  cette  leçon. 

• Interaction  : échanges/contacts  entre  individus; 

• Rôle  : comportement  de  quelqu’un  qui  joue  un  certain  personnage; 

• Comportement  : façon  d’agir; 

• Attente  : compter  que  quelqu’un  va  faire  quelque  chose; 

• Ordre  : aspect  régulier,  organisé; 

• Place  : être  classé  dans  une  catégorie; 

• Influence  : effet  ou  action  d’un  individu  sur  un  autre. 
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LEÇON  8 - CONFORMISME  ET  INDIVIDUALISME 


BUT: 

Le  but  de  cette  leçon  est  d’explorer  les  concepts  d’individualisme  et  de  conformisme  en 
utilisant  le  modèle  d’enquête  «résolution  de  problèmes». 

OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• concepts  «conformisme»  et  «individualisme»; 

• le  réseau  social  influence  le  conformisme  et  l’individualisme. 

Habiletés  : 

• identifier  un  comportement  conformiste; 

• identifier  un  comportement  individualiste; 

• présenter  leurs  données; 

• créer  et  présenter  une  saynète; 

• résoudre  une  question  d’enquête  à partir  du  modèle  de  résolution  de  problèmes  : 

identifier  la  question  à résoudre; 
développer  des  hypothèses/questions; 
recueillir,  organiser  et  interpréter  des  données; 
arriver  à une  réponse/conclusion; 
évaluer  le  processus. 

Attitudes  : 

• respecter  le  comportement  des  autres  même  s’il  est  différent  du  nôtre  (individualiste  par 
rapport  à conformiste). 

MATÉRIEL: 

• Magazines 

• Ciseaux,  colle,  crayons,  cartons,  règle 

• Fiche  pédagogique  5 : Jean  dit! 
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2 cours 


DÉMARCHE  ; 


La^lêÇ-Qn^çpmmence  par  une  histoire  qui  introduit  le  concept  d*individualisme.  Les  élèves 
dressent  ensuitejine  liste  d*exlimples  de  conformisme  .et  une  d’individualisme^Jbasée  sur 
leur  vécu.  Les  deux  concepts  sont  renforcés  par  deux  activités  : un  montage  de  photos  et  une 
saynète.  Les  élèves  examinent  ensuite  la  question  d’influence  du  réseau  social  sur  le^ 
comportement,  c’est-à-dire  : «Es^t-ce  que  le_r^eau_&aciaLlfi&-DOusse  à se  conformer?»,  en 
suivant  le  modèle  de  résolution  de  problèmes. 

1.  Amorce  (identification  de  la  question/clarification) 

a)  Lire 2a  fiche  pédagogique  5 : «Jean  dit!». 

Après  avoir  lu  l’histoire,  poser  les  questions  suivantes  pour  introduire  les  notions 
d’individualisme  et  de  conformisme. 

• Pourquoi  pensez-vous  que  Luc  ne  joue  pas  le  jeu  selon  les  règles,  même  s’il  les 
connaît? 

• Connaissez-vous  des  gens  comme  Luc? 

• Comment  peut-on  décrire  son  comportement?  Celui  des  autres  élèves? 

b)  Choisir  entre  i.,  ii.,  ou  iii. 


i . Montrer  aux  élèves  des  exemples  d’illustratimis  de  gens  qui  se  conforment  et 
qui  ne  se  conforment  pas.  A partir  d’exemples  de  leur  propre  expérience,  des 
films  qu’ils  ont  vus  en  classe  ou  à la  télévision,  demander  aux  élèves  d’écrire 
des  exemples  de  comportement  individualiste  ou  conformiste  dans  chaque 
colonne.  Tableau  : 


Conformiste 


Individualiste 


Ils  devraient  être  prêts  à expliquer  pourquoi  les  exemples  qu’ils  ont  choisis  sont 
dans  telle  ou  telle  colonne. 

^ ,'A 

OU  (alternative)  • , i ' ' ' 

Xv'  -■  \. 

ii.  Pour  renforcer  les  concepts,  demander  aux  élèves  de  trouveïijies  pbotos  da^^ 
des  magazines  d’exemples  de  conformisme  etji’individualisme.  Cela  peut  se 
faire  sous  forme  de  collage. 

Demander  aux  élèves  de  partager  leurs  données  et  de  clarifier  au  fur  et  à 
mesure  pourquoi  les  photos  choisies  sont,  soit  des  exemples  de  conformisme, 
soit  des  exemples  d’individualisme. 


iii.  Proposer  une  mise  en  situation  et  demander  aux  élèves  de  créer  deux  scénarios 
un  scénario  qui  montre  comment  un  conformiste  se  comporterait  et  un  scénario 
qui  montre  comment  un  individualiste  se  comporterait,  et  ce  dans  la  même 
situation. 


Voici  quelques  exemples  de  mise  en  situation,  bien  que  le  choix  demeure  celui 
de  l’enseignant,  : 

un  jeune  est  encouragé  à faire  du  vol  à l’étalage; 
un  jeune  va  s’acheter  des  vêtements; 
un  jeune  va  à un  magasin  de  disques; 
un  jeune  décide  quel  vélo  acheter; 

un  jeune  fait  rire  de  lui  parce  qu’il  parle  français/anglais; 

un  jeune  a des  devoirs  à faire  mais  est  encouragé  à sortir  avec  ses  amis; 

un  jeune  va  chez  le  coiffeur; 

un  jeune  doit  choisir  entre  le  patin  artistique  et  jouer  au  hockey; 
un  jeune  doit  choisir  entre  le  ballet-jazz  et  le  ballet  classique; 
un  jeune  est  encouragé  à fumer. 


Demander  aux  élèves  de  partager  le  fruit  de  leurs  efforts.  Ici  encore,  on 
demandera  aux  élèves  d’expliquer  pourquoi  un  des  scénarios  reflète  une 
attitude  conformiste  et  l’autre,  une  attitude  individualiste. 

/ A-"-' 

i : - 


..  I 
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2.  Résolution  de  problèmes 


a)  L’activité  précédente  a permis  d’identifier  la  question  d’enquête  : «Est-ce  que  les 


b)  Avec  les  élèves,  développer  des  hypothèses/questions  pour  orienter  leur  recherche  et 
pour  les  aider  à répondre  aux  questions  : 

• Quelles  sont  les  réponses  possibles? 

(un  peu/pas  beaucoup/pas  du  tout/ça  dépend/etc.) 

• Quels  sont  les  éléments  que  je  dois  considérer  pour  répondre  à cette  question? 

Qui  sont  les  gens  autour  de  moi? 

(mon  réseau  social) 

Quels  rôles  jouent-ils/est-ce  que  je  joue? 

(influence  sur  mon  comportement,  mes  valeurs  et  mes  croyances) 

Qu’est-ce  que  j’apprends,  je  retiens,  je  rejette  d’eux? 

Quand  est-ce  que  je  suis  conformiste? 

Qu’est-ce  qui  arrive  quand  je  suis  conformiste? 

Quand  est-ce  que  je  suis  individualiste? 

Qu’est-ce  qui  arrive  quand  je  suis  individualiste? 

c)  Recueil,  organisation  et  interprétation  des  données 

i . À partir  du  réseau  social  des  élèves,  leur  demander  d’examiner  les  rôles 


ii.  Demander  ensuite  aux  élèves  de  dresser  une  liste  de  leurs  différents  rôles  et 


\ ' question. 

- 


différentes  selon  l’élément  du  réseau  social  avec  1 


différents  qu’ils  jouent.  Ces  rôles  seront  probablei 


d’associer  à chaque  rôle  un  degré  de  conformisme  ou  d’individualisme.  Pour 
les  aider  à faire  cette  activité,  les  élèves  utiliseront  un  continuum. 

Exemple  : 


RÔLES  QUE  JE  JOUE 


toujours  souvent  parfois  jamais 


ÉLÈVE 


conformiste 


individualiste 
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d)  Demander  aux  élèves  de  répondre  à la  question  d’enquête.  Ceci  peut  se  faire  sous 
forme  de  paragraphe  où  l’élève  se  décrit  en  termes  de  conformiste  ou  d’individua- 
liste. 

e)  Pour  évaluer  le  processus  que  les  élèves  ont  suivi,  déclencher  une  discussion  dirigée 
par  les  élèves  qui  mettra  l’accent  sur  les  questions  suivantes  : 

Qu’avez-vous  appris  sur  le  conformisme  et  l’individualisme? 

Qu’avez-vous  appris  sur  votre  réseau  social? 

Qu’avez-vous  appris  sur  l’influence  qu’a  votre  réseau  social  sur  la  façon  dont 
vous  vous  comportez,  c’est-à-dire  de  façon  conformiste  ou  individualiste? 

Y a-t-il  des  choses  sur  vous-même  qui  vous  ont  surpris? 

Comment  avez-vous  évalué  le  degré  d’individualisme/de  conformisme  pour 
chaque  rôle?  Cette  question  pourra  faire  ressortir  que  les  élèves  ont  une 
perception  de  leur  comportement  (degré  de  conformité  ou  d’individualité) 
différente. 
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Fiche  ijédagogique  5 


Jean  dit! 


Un  jour,  la  classe  de  Madame  Stocco  jouait  à «Jean  dit!»  parce  que  les  élèves  avaient  mérité  une 
récompense. 

Tous  les  élèves  étaient  debout  et  attendaient  les  «ordres»  de  Jean  (Madame  Stocco).  Madame 
Stocco  dit  : «Jean  dit  ; touchez  la  tête». 

Toute  la  classe  posa  une  main  sur  la  tête,  toute  la  classe  sauf  Luc  qui,  lui,  avait  la  main  sur  son 
pied.  Madame  Stocco  fut  bien  surprise  que  Luc  se  soit  trompé  si  vite  et  lui  demanda  s’il  comprenait 
les  règles  du  jeu.  Luc  lui  répondit  que  oui.  Alors,  ils  décidèrent  de  recommencer  le  jeu. 

Madame  Stocco  dit  : «Jean  dit  : touchez  le  pied»  pensant  que  ceci  aiderait  Luc.  Toute  la  classe  posa 
une  main  sur  le  pied  sauf  Luc  qui,  lui,  avait  la  main  dans  le  dos.  Madame  Stocco  s’exclama  : 

«Luc  m’entends-tu  bien?» 

Oui,  Madame. 

Bon,  alors  recommençons  les  élèves.  «Jean  dit  : touchez  le  ventre.» 

Toute  la  classe  posa  une  main  sur  le  ventre  sauf  Luc  qui,  lui,  avait  la  main  sur  son  visage! 
Madame  Stocco,  exaspérée,  s’exclama  : 

Luc! 

Oui,  Madame  ... 

Tu  m’entends  bien? 

Oui,  Madame. 

Tu  comprends  la  langue  française? 

Oui,  Madame. 

Tu  te  rends  compte  que  quelqu’un  qui  ne  touche  pas  là  où  Jean  dit  de  le  faire  est  éliminé  du  jeu? 
Oui,  Madame. 

Est-ce  donc  que  tu  ne  veux  pas  jouer  et  que  tu  fais  exprès? 

Non,  Madame. 

Madame  Stocco,  maintenant  calmée,  décida  de  recommencer  : «Jean  dit  : touchez  le  genou». 

Toute  la  classe  posa  une  main  sur  le  genou  sauf,  vous  l’avez  deviné,  Luc  qui,  lui,  avait  la  main  sur 
l’épaule.  Madame  Stocco,  folle  de  rage,  envoya  Luc  chez  le  directeur  et  la  classe  continua  le  jeu 
sans  interruption. 
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LEÇON  9 - CROYANCES  ET  VALEURS 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• valeurs,  croyances,  attitudes,  comportement; 

• les  croyances  et  les  valeurs  influencent  le  comportement. 

Habiletés  : 

• identifier  certaines  croyances  et  valeurs  des  Huttérites  et  du  réseau  social  des 
élèves; 

• faire  le  lien  entre  croyances,  valeurs  et  comportement; 

• écrire  un  paragraphe. 

Attitudes  : 

• être  ouvert  aux  croyances  et  valeurs  des  autres. 

MATÉRIEL: 

• Fiche  15  : Croyances  - Valeurs  - Attitudes  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  16  : Étude  de  cas  - Les  Huttérites,  habitants  des  Prairies  (Cahier  de  l’élève) 


DURÉE  : 

2 cours 

DÉMARCHE  : 

Le  but  de  cette  leçon  est  de  faire  découvrir  aux  élèves  que  les  croyances  et  les  valeurs 
influencent  le  comportement. 

La  leçon  est  basée  sur  deux  lectures  : une  qui  permet  de  donner  une  définition  assez 
simple  des  concepts  de  croyance  et  de  valeur  et  l’autre,  qui  permet  d’explorer  ces 
concepts  chez  un  groupe  identifiable,  les  Huttérites.  Les  élèves  observeront  d’abord 
chez  les  Huttérites  puis,  chez  eux,  comment  le  comportement  est  influencé  par  les 
croyances  et  les  valeurs. 
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1.  Lire  avec  les  élèves  la  fiche  15  : «Croyances  - Valeurs  - Attitudes».  Ce  texte 
permet  une  explication  assez  simple,  mais  claire,  des  deux  concepts  de  croyances 
et  de  valeurs.  Il  n’est  pas  nécessaire  que  les  élèves  arrivent  à séparer  les  deux 
car  ils  sont  intimement  liés  et  difficiles  à séparer.  Nous  vous  proposons  deux 
définitions  très  simples  : 

- croyances  : Ce  à quoi  on  croit,  sans  en  avoir  de  preuves. 

- valeurs  : Croyances  les  plus  profondes. 

2.  Lire  avec  les  élèves  la  fiche  16  : «Étude  de  cas  - Les  Huttérites,  habitants  des  Prairies». 

a)  Demander  aux  élèves,  en  groupes,  d’identifier  les  croyances  et  les  valeurs 
des  Huttérites.  Afin  d’aider  les  élèves  dans  leur  tâche,  leur  dire  de  chercher 
des  mots-clés  pour  identifier  les  valeurs  et  les  croyances,  ex.  : le  verbe  croire 
sera  normalement  suivi  par  une  croyance. 

Demander  aux  élèves  de  noter  des  exemples  d’un  autre  concept  déjà  étudié, 
c’est-à-dire  le  concept  de  «comportement». 

b)  Poser  maintenant  la  question  : Quels  effets  ont  les  croyances  et  les  valeurs 
sur  le  comportement  des  Huttérites? 

Noter  les  réponses  du  remue-méninges  au  tableau  ou  au  rétroprojecteur  car 
elles  seront  utiles  pour  la  prochaine  activité. 

3.  Pour  rapprocher  les  concepts  au  vécu  des  élèves,  demander  à chaque  élève 
d’écrire  un  exemple  de  comportement  d’un  adolescent.  Toute  la  classe  essaie 
d’identifier  la  croyance-valeur  à la  base  du  comportement. 

Exemple  : 


Comportements 

Croyances  - Valeurs 

• Dans  l’autobus  les  jeunes  font 
les  fous. 

Liberté,  individualisme 
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LEÇON  10  : LE  MODE  DE  VIE  DE  MARC  ET  DE  MONIQUE 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• traditions  et  coutumes; 

• règles  et  lois; 

• institutions. 

Habiletés  : 

• obtenir  des  informations  en  observant  et  en  écoutant  un  film  fixe; 

• identifier  les  buts,  le  message  de  la  communication  visuelle; 

• définir  les  concepts  règles/lois,  coutumes/traditions; 

• respecter  l’étiquette  de  l’écoute  attentive  en  classe; 

• compléter  le  ciné-rapport. 

Attitudes  : 

• faire  preuve  de  bonne  volonté  en  collaborant  à l’écoute  attentive  du  film  fixe  et 
d’une  histoire  fictive; 

• prendre  une  part  active  dans  la  discussion. 

MATÉRIEL: 

• Fiche  17  : Ciné-rapport  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  18  : Casse-tête  - Qui  suis-je?  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  19  : Organisation  en  vue  de  l’ordre  public  (Cahier  de  l’élève) 

• Film  fixe  : «Moi-même  - Qui  suis-je?»  Trousse  - L’individu  dans  la  société 

(Le  film  fixe  présente  les  modes  de  vie  de  deux  jeunes  adolescents 
de  la  Saskatchewan  à partir  desquels  on  a fait  ressortir  les 
traditions,  les  coutumes,  les  règles  données  par  les  différents 
intervenants  du  mode  de  vie  de  Marc  et  Monique.) 

DURÉE: 

3 cours 
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DÉMARCHE  : 


Les  élèves  vont  explorer  tout  d’abord  les  coutumes/traditions  au  moyen  d’un  film  et 
d’activités.  Ils  se  penchent  ensuite  sur  les  lois  et  les  règles  dans  la  société  et  sur  les 
institutions.  Ils  font  ensuite  le  rapport  entre  les  lois,  les  valeurs  et  les  institutions. 
En  synthèse,  les  élèves  démontrent  leur  compréhension  des  concepts  de  la  leçon. 

1.  Coutumes/traditions 

a)  Expliquer  aux  élèves  qu’ils  vont  revoir  Marc  et  Monique  en  Saskatchewan. 
L’enseignant  peut  montrer  sur  la  carte  du  Canada  où  se  situe  la 
Saskatchewan.  L’enseignant  montre  le  film  fixe  «Moi-même  - Qui  suis- 
je?»  une  première  fois,  sans  que  les  élèves  prennent  des  notes.  Il  faudra 
probablement  arrêter  souvent  le  film,  le  regarder  une  deuxième  fois  et^ou  le 
simplifier. 

Mentionner  aux  élèves  que  le  but  de  cette  activité  est  à la  fois  de  faire 
découvrir  et  comprendre  la  signification  des  concepts  suivants  : 
traditions; 
coutumes; 
règles; 

et  que  ces  derniers  sont  très  bien  démontrés  dans  le  film  fixe. 

Distribuer  le  ciné-rapport  aux  élèves  et  bien  lire  les  questions  ensemble. 

Demander  à la  classe  s’ils  ont  trouvé  la  signification  des  concepts  suivants  : 
coutumes; 
traditions; 
règles. 

Demander  aux  élèves  de  relever  tous  les  exemples  mentionnés  dans  le  film 
fixe  qui  s’associeraient  bien  aux  concepts. 

b)  Demander  aux  élèves  travaillant  en  paires,  de  donner  des  exemples  de 
chaque  concept  dans  leur  propre  vie. 

2.  Règles  et  lois 
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2.  Règles  et  lois 


a)  Afin  d’aider  les  élèves  à comprendre  ces  deux  concepts,  donner  aux  élèves 
les  exemples  suivants  en  leur  demandant  de  dire  si  ce  sont  des  exemples  de 
règles  ou  de  lois  : 

l’interdiction  d’utiliser  un  rouli-roulant  dans  l’école; 
l’interdiction  de  fumer  dans  les  endroits  publics; 
porter  des  espadrilles  au  gymnase; 
conduire  à droite  sur  la  route; 

avoir  les  soins  de  santé  accessibles  à tous  au  Canada; 

respecter  la  signalisation  routière; 

envoyer  les  personnes  de  6 ans  à 16  ans  à l’école. 

b)  Essayer  d’arriver  avec  les  élèves  à une  définition  des  deux  concepts.  Par 
exemple  : 

• règle  : ce  qui  est  imposé  ou  adopté  comme  ligne  de  conduite; 

• loi  : règle  obligatoire  imposée  par  le  gouvernement. 

Amener  les  élèves  à donner  des  exemples  de  règles,  de  lois  à partir  de  leur 
vie  de  tous  les  jours  et  à identifier  des  règles/lois  dans  le  film  fixe  de  Marc 
et  Monique.  L’enseignant  amènera  ses  élèves  à comprendre  que  Marc  et 
Monique  doivent  se  conformer  à certaines  règles.  Certaines  règles  de  la 
vie  de  tous  les  jours  deviendront  lois  qui  sont  applicables  à la  famille,  mais 
aussi  à l’échelle  d’une  province  et  même  du  pays. 

c)  Approfondir  les  concepts  vus  dans  l’activité  précédente  en  les  remettant 
dans  le  contexte  de  la  société.  Faire  la  lecture  de  la  fiche  19  : «Organisation 
en  vue  de  l’ordre  public».  Discuter  avec  les  élèves  de  la  signification  des 
concepts  - normes/lois/coutumes.  Les  élèves  complètent  les  questions  sous- 
jacentes  au  texte.  Ensemble  on  discute  des  réponses. 
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3.  Synthèse 


L’élève  va  faire  la  fiche  18  : «Casse-tête  - Qui  suis-je?».  Il  s’agit  de  coller  la 
bonne  réponse  sur  la  question  correspondante.  Une  fois  complétée,  la 
combinaison  des  bonnes  réponses  révèle  un  dessin.  L’élève  pourra  ainsi 
s’auto-corriger.  Cet  exercice  permet  une  brève  revue  des  concepts  : traditions, 
lois  et  règles. 


LEÇON  11  - LES  ESTSTITUTIONS 


OBJECTIFS: 

Connaissaag£5  : 

• institutions,  règles/lois,  valeurs; 

• les  institutions  aident  à organiser  la  vie  en  société. 

Habiletéa  : 

• donner  des  exemples  d’institutions  et  définir  ce  mot; 

• faire  le  rapport  entre  règle/loi,  valeur  et  institution. 

Attitudes  : 

• apprécier  la  nécessité  d’avoir  des  règles/lois. 
MATÉRIEL  : 

• Fiche  20  : Mots  croisés  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  21  : Les  institutions  (Cahier  de  l’élève) 

• Fiche  pédagogique  6 : Mots  croisés  (Corrigé) 

• Fiche  pédagogique  7 : Les  institutions  (Corrigé) 

• Film  «La  Terre  est  habitée»  (Cahier  de  l’élève) 


DURÉE: 

3 cours 

DÉMARCHE  : 

1.  Institutions 

Pour  amorcer  cette  activité  et  introduire  le  concept  «institution»,  nous  vous 
proposons  l’activité  suivante. 

Ecrire  au  tableau  ou  au  rétroprojecteur  les  exemples  suivants  : 

École  Jeanne  Sauvé; 
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Église  St-Mathieu; 

Restaurant  Bon  Appétit; 

Parcs  Canada; 

Banque  Royale; 

Postes  Canada; 

Famille; 

Ligue  de  hockey. 

Expliquer  aux  élèves  que  ce  sont  des  exemples  d’institutions. 

Définir  ce  que  comprend  une  institution  et  ses  buts  : 

- une  institution  peut  comprendre  des  gens,  des  édifices  et  de  l’équipement; 

- elle  a des  lois  ou/et  des  règles  et  des  moyens  de  les  mettre  en  pratique; 

- elle  représente  des  valeurs  et  sert  à organiser  la  société; 

- elle  est  une  structure  établie  par  la  loi  ou  par  la  coutume. 

Arriver  à une  définition,  par  exemple  : Une  structure  mise  en  place  pour 
organiser  la  vie  en  société. 

Avec  les  élèves,  déterminer  comment  chacun  des  exemples  suivants  est  une  institution 

l’école  : fournir  l’éducation  nécessaire,  établie  par  la  loi/gens/édifices/structure; 
l’église  : permettre  l’expression  de  la  spiritualité,  établie  par  la  coutume,  gens, 
édifices,  structure; 

la  banque  : permettre  l’organisation  financière  des  gens,  établie  selon  des 
règles,  gens,  structure; 

les  cours  de  justice  : assurer  le  respect  des  droits  et  libertés  pour  tous,  établies  par 
la  loi,  gens,  structures. 

Faire  compléter  la  fiche  20  : «Mots  croisés»  par  les  élèves. 
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2.  Liens  entre  règles/lois,  valeurs  et  institutions 


a)  Faire  l’activité  suivante  pour  approfondir  la  compréhension  de  ces  concepts  et 

montrer  les  liens  entre  les  concepts  : 

• diviser  le  tableau  (ou  le  rétroprojecteur)  en  trois  colonnes; 

• placer  une  liste  de  règles  et  lois  que  vous  obtiendrez  en  remue-méninges 
dans  la  première  colonne; 

• lister  les  valeurs  pour  lesquelles  chaque  règle/loi  existe  dans  la 
deuxième  colonne; 

• écrire  le  nom  des  institutions  qui  protègent  ces  valeurs,  dans  la  troisième 
colonne. 


Lois/règles 

Valeurs 

Institutions 

Défense  de  tuer 

Respect  de  la  vie 

Police/prison/cour 

Défense  de  fumer  dans 
les  endroits  publics 

Santé 

Ministère  de  la  Santé 
CASP 

(Canadians  Against 
Smoking  In  Public) 

b)  Compléter  la  fiche  21  : «Les  institutions»  - voir  corrigé  en  fin  de  leçon. 

Facultatif 

Revoir  le  film  «La  Terre  est  habitée».  Identifier  des  exemples  d’institutions  que 
les  Terriens  ont  (d’après  les  Martiens)  et  les  valeurs  sur  lesquelles  elles  sont 
supposément  basées.  Élaborer  des  lois  pour  accompagner  les  valeurs/insti- 
tutions, ex.  : Il  est  interdit  de  faire  moins  de  100  km  à l’heure. 

SYNTHÈSE  : 

1.  Faire  une  des  activités  ci-dessous  au  choix  qui  pourrait  être  évaluée.  Dans  ce  cas, 
donner  aux  élèves  les  critères  d’évaluation.  Le  but  de  la  synthèse  est  de  démon- 
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trer  la  compréhension  des  concepts  lois/règles/valeurs/institutions  et  leur 
rapport . 


a)  Prendre  un  règlement  controversé  (ex.  : l’interdiction  de  l’usage  du  rouli- 
roulant  à l’école).  Faire  ressortir  (la  valeur)  les  raisons  qui  ont  poussé  à 
l’établissement  de  cette  règle/loi  et  les  moyens/structures  (institutions)  mis 
en  place  pour  le  faire  respecter. 

OU 

b)  Demander  aux  élèves  de  créer  leur  propre  institution  en  montrant  : 

• Pourquoi  l’institution  existe,  (valeurs  - buts) 

• Comment  les  règles  ou  lois  fonctionnent,  (moyens) 

• À qui  elle  s’adresse. 

2.  Compléter  le  schéma  bâti  au  fur  et  à mesure  de  l’unité,  pour  y ajouter  les  concepts 
majeurs  de  ces  deux  dernières  leçons,  sous  le  concept  interaction. 


Interaction 


coutumes/traditions/règles/lois 
croyances  et  valeurs 
institutions 
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Mots  croisés 


Fiche  pédagogique  6 
(Corrigé) 


Directives  : À l’aide  des  définitions  des  différentes  institutions,  pourrais-tu  les 
reconnaître  et  les  inscrire  au  numéro  correspondant. 

Je  suis  l’institution 

1.  où  on  s’occupe  de  notre  argent; 

2.  où  on  enseigne  les  connaissances  nécessaires; 

3.  qui  permet  l’expression  de  la  spiritualité; 

4.  où  est  organisée  la  vie  des  parenta/enfants; 

5.  où  se  prennent  les  décisions  pour  un  pays; 

6.  où  on  règle  les  litiges/disputes; 

7.  qui  est  responsable  de  protéger  et  de  défendre  le  pays; 

8.  où  on  assure  les  soins  aux  malades; 

9.  qui  fait  respecter  les  lois.  ^ 


Quel  est  le  mot  qui  résume  tous  ces  exemples  : 


Les  institutioris 


Fiche  pédagogicfue  7 
(Corrigé) 


À coté  de  chaque  institution,  écris  quelles  règles/lois  sont  appliquées  et  quelles  valeurs 
sont  à la  base  de  chaque  institution  représentée. 


INSTITUTIONS 

RÈGLES/LOIS 

VALEURS 

Parcs  Canada 

• interdiction  de  cueillir 
des  plantes  dans  les 
parcs 

protection  de 
l’environnement 

Motor  Vehicle  Branch 

• conducteurs  doivent 
avoir  un  permis 

protection  des  gens 
ordre  dans  la  circulation 

Conseil  des  élèves  à l’école 

• participation  aux 
réunions 

développer  l’engagement 
le  sens  des  responsabilités 

Forces  armées 

• variées 

protection  du  pays 

Famille 

• couvre-feu  des  enfants  à 
21  h 

assurer  le  bien-être 
physique  du  jeune 

École 

• faire  ses  devoirs 

être  éduqué 

Ligue  communautaire 
de  hockey 

• participer  à des  matchs 
avec  d’autres  équipes 

développement  physique, 
endurance,  compétition 

Église  St-Mathieu 

• aller  à l’église 
régulièrement 

Dieu,  développement 
spirituel 

Radio-Canada 

• programmes  canadiens 

valoriser  le  Canada 

Banque  de  Commerce 

• versement  d’intérêt 

faire  des  profits 

Magasin  Eaton 

• donner  un  bon  service 

satisfaction  du  client,  profit 

Peux-tu  définir  une  institution  : 
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Socialisation 


LEÇON  12  - LE  PROCESSUS  DE  SOCIALISATION 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• socialisation; 

• la  socialisation  découle  de  la  communication  et  de  l’interaction  avec  les  autres. 

Habiletés  : 

• définir  le  terme  «socialisation»; 

• comprendre  comment  notre  mode  de  vie  est  influencé  par  la  socialisation; 

• classer  les  informations  afin  d’élaborer  le  concept  de  socialisation; 

• définir  par  déduction  puis  induction  le  concept  de  socialisation; 

• contribuer  à la  discussion  de  groupe; 

• faire  le  rapport  entre  les  concepts  de  l’unité. 

Attitudes  : 

• avoir  confiance  en  soi  pour  exprimer  ses  propres  idées. 

MATÉRIEL  : 

• Tableau  d’association  bâti  au  cours  de  l’unité 


DURÉE  : 

1-2  cours 

DÉMARCHE  : 

1.  Jeu  de  mots 

a)  Rappeler  brièvement  aux  élèves  qu’au  cours  de  l’unité  ils  ont  entendu  le 
terme  «socialisation». 
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Mentionner  aux  élèves  que  le  but  de  cette  leçon  est  de  définir  le  concept 
«socialisation». 

b)  Écrire  ce  concept  en  grosses  lettres  au  tableau. 

Demander  aux  élèves  de  nommer  le  plus  de  mots  qu’ils  peuvent  associer  ou 
ressortir  du  terme  «socialisation».  Utiliser  le  dictionnaire  si  nécessaire. 


Définir  chacun  des  termes  ressortis. 

c)  Essayer  maintenant  de  trouver  une  définition  de  classe  à ce  concept  (sans 
l’utilisation  du  dictionnaire).  Pour  ce  faire,  diviser  la  classe  en  groupes  de 
quatre.  Leur  accorder  quelques  minutes  pour  trouver  leur  définition  de 
groupe  et  la  composer  sous  forme  de  phrase.  Par  la  suite,  la  classe 
regroupée,  chaque  équipe  livre  sa  définition.  L’enseignant  les  note  au 
tableau.  Ensemble  la  classe  discute  de  chacune  des  définitions  et  en  arrive 
à un  consensus.  (Dans  ce  cas-ci,  il  est  très  important  que  la  définition  soit 
le  produit  de  tous  et  non  d’une  équipe.  Ainsi  la  définition  ^défimtiyé  devrait 
être  recomposée  afin  d’inclure  le  travail  de  tous.) 

Exemple  : Apprendre  à vivre  en  groupe,  acquérir  les  coutumes/règles/ 
valeurs  du  groupe. 

2.  Tableau  d’association  (tableau  de  développement  de  concepts) 

a)  Une  fois  le  terme  défini,  l’ajouter  au  tableau  bâti  au  fur  et  à mesure  de 
l’unité.  A ce  stade-ci,  le  schéma  devrait  /pourrait  ressembler  à celui-ci  : 
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SCHÉMA  DU  CADRE  CONCEPTUEL 


b)  Revoir  le  tableau  de  concepts  avec  les  élèves  en  s’assurant  qu’ils  peuvent 
donner  des  exemples  de  chaque  composante  et  qu’ils  comprennent  les  liens 
entre  chaque  concept  majeur. 

(Le  concept  identifié  sera  développé  à la  leçon  suivante.) 


Expliquer  le  processus  de  socialisation  à partir  des  composantes  de  l’unité. 
Il  s’agit  ici  d’arriver  à faire  voir  aux  élèves  que  la  socialisation  de  l’indivi- 
du est  un  processus  découlant  de  la  communication  et  de  l’interaction  entre 
personnes,  et  par  le  fait  même,  de  résumer  les  composantes  majeures  de 
l’unité. 


74 


Identité 
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LEÇON  13  - LTDENTITÉ  : RÉFLEXION  PERSONNELLE 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• identité,  identité  culturelle,  identité  personnelle; 

• l’identité  culturelle  découle  de  la  culture  et  du  processus  de  socialisation; 

• l’identité  personnelle  découle  de  la  personnalité,  de  préférences  et  de  talents 

i 

propres  à l’individu. 

Habiletés  : 

• respecter  l’étiquette  de  l’écoute  d’un  film  en  classe; 

• écrire  une  entrée  de  journal  courte,  directe  et  d’un  point  de  vue  unique  dont  l’objet 
est  de  réfléchir  sur  son  identité  personnelle;  le  journal  doit  être  du  point  de  vue  de 
l’élève  qui  utilisera  comme  principales  références  sa  propre  expérience  et  ses 
connaissances  préalables; 

• avancer  son  point  de  vue; 

• participer  à un  travail  de  groupe. 

Attitudes  : 

• être  prêt  à faire  une  réflexion  personnelle  sur  son  identité; 

• être  conscient  de  l’influence  des  facteurs  externes  (culturels)  et  des  facteurs 
internes  sur  l’identité. 

MATÉRIEL  : 

• Film  fixe  : trousse  «Qui  suis-je?  L’individu  dans  la  société» 

• Fiche  22  : «Identité»  (Cahier  de  l’élève) 

• Pierres  ou  morceaux  de  bois,  12  cm  x 12  cm  (un  par  élève) 

• Matériel  de  peinture,  couleurs,  divers  matériaux 


DURÉE: 

2 cours 
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DÉMARCHE  : 


Dans  cette  leçon,  les  élèves  vont  explorer  le  concept  «identité»  et  comprendre  que  la 
culture  et  la  socialisation  sont  une  des  composantes  de  l’identité  individuelle.  Ils 
vont  identifier  également  la  composante  personnelle  qui  fait  partie  de  l’identité 
d’une  personne  (talents,  personnalité,  sentiments,  préférences...).  Ces  exercices 
les  prépareront  à faire  une  réflexion  sur  leur  propre  identité. 

1.  Revoir  le  film  fixe  «Qui  suis-je?»  en  mettant  cette  fois  de  l’importance  sur  les 
éléments  qui  influencent  l’identité  de  Marc  et  de  Monique,  tels  que  : hérédité, 
patrimoine  culturel,  influence  du  milieu  géographique,  changements,  attentes, 
rôles  et  comportement,  apprentissage,  amis,  groupes,  parenté. 

2.  Poser  la  problématique  suivante  aux  élèves  : «Nous  partageons  tous  plus  ou 
moins  la  même  culture  et  le  même  processus  de  socialisation.  Sommes-nous 
tous  pareils?  Pourquoi  pas?» 

Faire  la  lecture  de  la  fiche  22  : «Identité»  et  répondre  aux  questions.  Faire 
ressortir  les  deux  facteurs  qui  influencent  l’identité  : la  culture  et  la 
personnalité.  Noter  comment  chaque  facteur  a un  impact  sur  le  conformisme 
et  sur  l’individualisme. 

3.  Amener  les  élèves  à explorer  le  concept  «identité».  Les  mettre  en  petits 
groupes.  Donner  à chaque  groupe  le  mot  : 

I 

D 

E 

N 

T 

I 

T 

É 

en  leur  demandant  de  trouver  des  mots  qui  se  rapportent  à ce  qu’est  l’identité  et 
qui  incluent  les  lettres  de  ce  mot.  Chaque  équipe  partage  son  travail.  On  fait 
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une  liste  de  ce  qu’est  «identité»,  en  retenant  les  mots  proposés  par  les  équipes  et 

qui  définissent  le  mieux  le  concept. 

En  discussion  de  classe,  revoir  les  composantes  qui  influencent  l’identité 

d’une  personne  : 

• culturelle  : celles  qui  nous  viennent  de  l’extérieur  (la  culture,  la 

socialisation); 

• personnelle  : celles  qui  nous  viennent  du  fait  qu’on  est  un  individu  unique 

(notre  physique,  notre  caractère,  personnalité,  sentiments, 
idées,  talents,  etc.). 

4.  Réflexion  personnelle 

a)  Pour  motiver  les  élèves  à faire  une  réflexion  personnelle  par  écrit  sur  leur 
identité,  nous  vous  proposons  de  demander  aux  élèves,  en  devoir  à la 
maison,  de  faire  leur  autoportrait  sur  une  pierre  lisse  ou  sur  un  morceau  de 
bois  (environ  12  cm  x 12  cm),  en  utilisant  crayons,  peintures,  symboles, 
collages,  crayons-feutres.  Bien  leur  expliquer  que  cet  autoportrait  devrait 
couvrir  tous  les  aspects  de  leur  identité.  Leur  poser  comme  problématique  : 
«Qui  suis-je?  Copie  conforme  ou  modèle  original?» 

Expliquer  également  aux  élèves  qu’ils  devront  décrire  en  classe,  le  jour  de 
la  remise  des  «autoportraits»,  sous  forme  de  journal-réflexion  personnelle, 
ce  qu’ils  ont  présenté  visuellement. 

b)  La  réflexion  personnelle  devra  se  faire  dans  une  ambiance  propice.  Vous 
assurer  que  les  élèves  ont  tous  leurs  matériaux  à leur  pupitre.  Expliquer 
clairement  les  directives.  Répondre  aux  questions.  Ensuite  la  classe  peut 
procéder  à la  composition  de  leur  journal  personnel.  Qui  suis-je  et  qu’est-ce 
qui  influence  mon  identité?  Tout  au  long  de  la  réflexion,  l’enseignant 
pourrait  mettre  une  musique  instrumentale  douce  afin  de  faciliter  le 
processus. 

c)  Si  vous  décidez  de  noter  le  journal  personnel  des  élèves  et  les  «autopor- 
traits», il  faudra  les  en  aviser  préalablement  de  même  que  leur  fournir  les 
critères  d’évaluation. 
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SYNTHÈSE  : 


En  synthèse,  ajouter  le  mot  «identité»  au  schéma.  Demander  aux  élèves  de 
résumer  les  composantes  qui  affectent  l’identité  d’une  personne. 
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Activités  culminantes 
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IJEÇON 14 -MOT-MYSTÈRE  (facultatif) 


OBJECTIFS: 

Connaissances  : 

• culture; 

• la  culture  est  un  mode  de  vie  appris  et  partagé  par  un  groupe  de  gens. 

Habiletés  : 

• identifier  et  définir  le  thème  «culture»; 

• classer  les  informations  afin  de  découvrir  le  concept  de  culture  et  de  définir  ce 
dernier; 

• généraliser  en  énonçant  les  relations  entre  les  exemples  reliés  à la  culture; 

• discuter  avec  d’autres  élèves  (à  l’intérieur  de  petits  groupes); 

• respecter  l’étiquette  de  la  discussion  en  groupe,  comme  attendre  son  tour  pour 
parler,  utiliser  un  ton  approprié  et  donner  ses  réactions  en  respectant  la 
contribution  des  autres. 

Attitudes  : 

• reconnaître  le  besoin  de  coopération  dans  le  travail  de  groupe. 

MATÉRIEL  : 

• Fiche  pédagogique  8 : Mot-mystère 

• Papier,  colle  et  enveloppes  (par  équipe) 


DURÉE: 

1 cours 

DÉMARCHE  : 


L’activité  qui  suit  a pour  objectif  de  faire  découvrir  le  concept  «culture»  et  de  lui 
donner  une  définition. 
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1.  Expliquer  aux  élèves  qu’on  est  à la  recherche  d’un  concept  mais  on  ne  donne 

pas  le  nom  du  concept. 

a)  Mettre  les  élèves  en  petits  groupes  et  distribuer  à chaque  groupe  une 
enveloppe  contenant  une  liste  de  mots  découpés  (voir  fiche  pédagogique  8). 
La  liste  contient  des  attributs  négatifs  (non-exemples  du  concept)  et  des 
attributs  positifs  (exemples  du  concept). 

b)  Donner  un  indice  aux  élèves  en  prenant  un  attribut  et  en  indiquant  si  celui- 
ci  est  un  exemple  ou  un  non-exemple  du  concept.  (Exemple  d’un  attribut 
positif  : communication.  Exemple  d’un  attribut  négatif  : mer.)  À partir  de 
cet  indice  seulement,  les  élèves  vont  faire  des  inférences. 

c)  En  s’aidant,  en  se  basant  sur  leurs  connaissances  et  expériences 
antérieures,  en  notant  les  liens  qui  existent  entre  les  mots  et  en  faisant  des 
déductions,  les  élèves  vont  classifier/grouper  les  attributs  en  deux  colonnes 
- exemples  et  non-exemples. 

d)  Il  est  important  que  les  élèves  puissent  justifier  pourquoi  ils  placent  un 
attribut  dans  l’une  ou  l’autre  colonne  (logique,  argumentation,  pensée 
créative,  expérience,...). 

Note  : On  peut  continuer  l’exercice  en  demandant  aux  élèves  d’ajouter 
leurs  propres  exemples/non-exemples  et  d’indiquer  pourquoi. 

e)  En  étudiant  les  colonnes,  les  élèves  devraient  pouvoir  arriver  à trouver  le 
concept  et  à le  décrire. 

Il  faut  aussi  amener  les  élèves  non  seulement  à découvrir  le  concept,  mais 
aussi  à expliquer  comment  ils  s’y  sont  pris  pour  catégoriser  les  exemples 
des  non-exemples,  ceci  afin  d’encourager  l’effort  d’analyse,  par  opposition 
au  renforcement  positif  pour  la  découverte  de  la  bonne  réponse  où  l’élève  est 
toutefois  incapable  de  justifier  son  cheminement. 
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Fiche  lîédagogique  8 


Mot-mystère 

Photocopier  autant  de  listes  que  vous  avez  de  groupes  en  classe.  Découper  les  mots  sur  la 
liste  et  les  mettre  dans  une  enveloppe. 


porter  des  jeans 

devenir  adulte 

visiter  les  montagnes 
Rocheuses 

dormir 

-> 

aller  à la  messe  le  dimanche 

faire  pousser  des  fleurs  dans 
le  jardin 

jouer  à des  jeux  vidéo 

épouser  la  personne  aimée 

la  rivière  coule 

saluer  les  gens  à leur  arrivée 

aller  à l’école 

socialisation 

écrire  un  livre 

l’automne  dans  la  forêt 

élire  un  Premier  ministre 

des  gens  qui  vivent  de 
la  même  façon 

rôles  et  comportement 

pratiquer  la  natation 

le  tonnerre  gronde 

les  serpents  se  dorent  au  soleil 

donner  naissance  à un  enfant 

traditions  et  coutumes 

le  sable  recouvre  la  plaine 

se  blesser  en  marchant 

règles,  lois,  institutions 
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LEÇON  15  - LA  CULTURE  À L’ÉCOLE 


OBJECTIFS: 

Habiletés  : 

• synthétiser  les  éléments  composant  la  culture,  appliqués  au  milieu  scolaire  de 
l’adolescent; 

• élaborer  un  musée  mettant  en  relief  les  principaux  aspects  d’une  culture; 

• contribuer  au  groupe  et  au  processus  de  groupe; 

• respecter  l’étiquette  de  la  discussion  en  groupe; 

• faire  preuve  de  créativité. 

Attitudes  : 

• respecter  les  droits,  les  besoins,  les  opinions  et  les  préoccupations  des  autres; 

• reconnaître  le  besoin  de  coopération  dans  le  travail  de  groupe  et  la  vie  en 
commun; 

• faire  preuve  de  bonne  volonté  en  contribuant  aux  efforts  du  groupe  et  en  acceptant 
les  décisions  de  ce  dernier. 

MATÉRIEL  : 

• Notes  de  cours 

• Grands  paravants  de  carton  ou  un  espace  au  mur  réservé  à chacun  des  groupes 

• Matériaux  divers 


DURÉE: 

2 cours 

DÉMARCHE  : 

Cette  activité  a pour  but  de  regrouper  les  connaissances  apprises  depuis  le  début  de 
l’unité.  Ainsi  nous  espérons  que  l’élève  pourra  mettre  en  application  ses  connais- 
sances de  sa  culture  et  plus  encore,  celle  qui  se  vit  à l’école  dans  une  perspective 
historique. 
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Il  s’agit  ici  de  reconstituer  la  façon  de  vivre  des  adolescents  d’aujourd’hui  explorée 
par  l’adolescent  de  demain. 

1.  Discuter  des  différents  musées  qui  se  trouvent  dans  vos  régions  de  façon  à faire 
ressortir  les  points  suivants  : 

Que  retrouve-t-on  généralement  dans  des  musées? 

Pourquoi  ces  objets  sont- ils  conservés?  Pourquoi  ont-ils  une  si  grande 
valeur?  signification? 

Qui  leur  accorde  cette  valeijr? 

Quels  sont  les  thèmes  que  l’on  exploite  généralement  dans  les  musées? 
Comment  ces  thèmes  sont-ils  reliés  au  vécu  des  gens  de  la  région? 

2.  Demander  aux  élèves  d’imaginer  ce  que  pourrait  contenir  un  musée  qui 
opterait  pour  le  thème  de  l’adolescent  de  1990. 

L’enseignant  inscrit  au  tableau  les  différents  thèmes  émis  par  la  classe  afin  de 
générer  des  idées. 

3.  Mise  en  situation 

Préparer  la  classe  à la  création  d’un  musée.  Indiquer  qu’en  l’an  4006,  les 
Martiens  viendront  faire  une  fouille  archéologique  afin  d’étudier  l’adolescent 
terrien  des  années  1990.  La  mission  de  la  classe  est  de  préparer  le  terrain  en 
construisant  leur  propre  musée  en  vue  de  faciliter  la  tâche  des  Martiens. 

4.  Directives  de  travail 

a)  L’enseignant  divise  sa  classe,  selon  la  façon  qu’il  juge  appropriée,  en 

groupes  de  quatre.  Chaque  membre  de  l’équipe  deviendra  un  archéologue  et 
devra  faire  des  fouilles  dans  son  vécu  et  celui  des  autres  adolescents  afin  de 
choisir  les  éléments  les  plus  importants  de  la  vie  de  l’adolescent  de  1990. 

Note  ; Il  serait  bon  d’expliquer  les  termes  «archéologue»  et  «fouille». 
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b)  Chaque  équipe  devra,  à la  fin  des  recherches  individuelles,  représenter 
visuellement  le  fruit  de  ses  fouilles  archéologiques,  c’est-à-dire  des 
composantes  du  mode  de  vie  de  l’adolescent  de  1990,  comme  suit  : 

les  moyens/instruments  de  communication  privilégiés  par  les 
adolescents  de  mon  école; 

les  éléments  composant  le  réseau  social  des  adolescents  de  mon  école  ou 
les  gens  importants  dans  la  vie  des  adolescents; 
les  rôles  joués  par  les  adolescents  de  mon  école; 

un  exemple  de  comportement  typiquement  conformiste/individualiste; 
l’objet  le  plus  privilégié  des  adolescents  de  mon  école. 

c)  Les  résultats  des  fouilles  devront  être  représentés  à l’aide  de  divers  moyens 
mais  chacun  ne  peut  être  utilisé  plus  d’une  fois.  Les  élèves  ont  la  liberté  de 
choisir  le  moyen  qui  leur  convient  mais  nous  vous  en  suggérons  quelques- 
uns  : 

un  rapport  de  statistiques  suite  à une  enquête  menée  sur  un  sujet  donné; 
un  rapport  d’entrevue  avec  les  parents/conseil  d’élèves/personnalité  de 
l’année; 

une  collection  de  notes  retrouvées  dans  les  pupitres/l’école; 

lettre  typique  d’un  adolescent  à un  autre; 

journal  intime  d’un  adolescent; 

annonces  publicitaires; 

un  vidéoclip  conceptualisé  par  le  groupe; 

un  livret  de  recettes  de  la  nourriture  la  plus  étrange  avalée  par  nos 
adolescents  (comportement  individuel); 
un  recueil  des  expression  typiques  de  l’adolescent; 
autres  objets,  avec  l’accord  de  l’enseignant. 

5.  La  réalisation  du  musée 

À l’intérieur  de  chacune  des  équipes  on  procède  à la  mise  en  commun  des  idées 
pour  la  réalisation  du  projet.  Ensuite  on  définit  les  tâches  de  chacun  ainsi  que 
les  étapes  à suivre  pour  y arriver  et  ce,  dans  la  limite  de  temps  accordée. 
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6.  La  visite  du  musée 


L’enseignant  et  sa  classe  devront  déterminer  jusqu’où  ils  voudront  permettre 
l’accessibilité  à la  visite  de  leur  musée.  Néanmoins,  cette  activité  devrait 
permettre  aux  élèves  de  7®  année  de  faire  valoir  leurs  connaissances  acquises 
sur  la  culture,  leur  culture.  Si,  toutefois,  il  y a exposition,  ne  pas  oublier  surtout 
d’y  inclure  les  travaux  que  les  élèves  ont  créés  dès  le  tout  début  de  l’unité  dont, 
entre  autres  : 

leur  autoportrait;  > 

etc. 
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